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Le Concordat 
entre le Saint-Siège 

et la Yougoslavie 
Un é,rand débat fïnancïer et polïtique 

Unexpo é de M .. Letïca 
En juin 1914, quelques se- trois noms. La collaboration 

maines avant la guerre mon- de la hiérarchie sous la orme L'Echo de Belgrade du 17 juillet a Les au2m.eniaüons 
diale, un Concordat négocié d'une conférence générale des rendu compte des travaux de la Corn-
par M. Milenko Vesnié, alor évêques, que préside le métro- mission des Finances sur le projet 
ministre à Rome, était conclu politain de Croatie, la fonda- des douzièmes provisoirts. Le même 
entre la Serbie et le Saint-Siège. tion de nouveaux évêchés, des jour la majorité, par 21 voix contre 9, 
Le royaume ne comptait alors manife:tation;; collectives, corn- adoptait les nouveaux amendements 

Il d ' I b"t t 1 ' t C è h · du gouvernement et, par 17 rnix que quatre mi ions 1a 1 an me e rccen ongr s eue ans-
et, ur ce nombre, quelque: mil- tique national de Ljubljana, contre 10, l'amendement sur les 
liers de catholiques à peine, 1·ortent lémoig-nage du renou- pleins-pouvoirs. Le large <lêbat qui 

1 1 d tl 1. L'Egl· •e O s'était institué sur Cttte question ca-pour a p upart e race germa- ,·eau ca 10 1que. 1s y u-
nique ou albanaise. Mais l'évé- gosla\'e, qui essaime jusque pitale, d'où dépendait effectivement 
nement :e rattachait à des eau- dans les mis, ions d'outre-mer, la réforme des I01s politiques, lais-
salités profondes, comme il lais- e.,;t appelée ainsi à jouer un sait prévoir l'ampleur que devait 
sait entrevoir des perspectives rôle de plus en plus actif dans prendre la discussion en séance plé-
lointaines. l'Eglise universelle. P-ière Je la Sk11pj/i11,1• 

Par ce Concordat, le gouver- Il a fallu attendre quinze an- Vingt députés de la majorité gou-
R · p· t d ·t vemementale, vingt députés du Club nement du 01 1erre en en a1 nées pour qu' un nom·eau Con-

manifester, . ur le terrain reli- cordat fût signé avec la Curie de M. Jevtié et sept députés non 
· dé d · · inscrits ont demandé à intervenir. gieux, on 111 pen ance v1 . -a - romaine. Mais la con titution 

1 h . d JJ b Mais l'intérêt se concentrait sur l'ex-\ is de a mon arc te es ,a s- de l'Eglise pravoslave , erbe, 
omg, qui n'avait aucun droil promulguée par un acte unila- posé du Ministre des Finances, et sur 

à revendiquer la protection du téral, ne date elle-même que du les deux rapports, l'un de M. Soko-
catholicisme, ni même de.- inté· 16 novembre 1931, Le, négo- Jovié, rapporteur de la majorité, l'au-
rêts temporels de l'Eglise, dans ciations avec le Vatican soule- tre de M . Djurié, rapporteur de la 
te Balkan slave. Quant au Saint- vaient des question,; plus diffi- minorité, qui ont t'.·tudié l'ensemble 
S ., · ·t J t t d t · du problème financier et budgétaire. 1ege, qm ava1 conc u ce ac e cites, puisqu'il s'agissait e rai-

l é 1 t · Le discours de M. Letica a été diplomatique ma gr a en ion, ter, non pa avec une Eglise 
· d · · 1908 d une vue d'ensemble de la situation croissante epu1s , es rap- nationale, mais avec l'Eglise 

ports austro-serbes, il témoi- supranationale, dont le chef est budgétaire et une justification des 
' d' ' · l'E douzièmes: gnait sa 1·olonte emanc1pcr · à la fois chef religieux et chef 

glise d'une tutelle autrichienne d 'Etat, p O nt i f ex e t r ex. ,,Le projet de b11dget pom 1935/36, 
· h J ·t · · te·ge1· l déposé à la Chambre le 19 novem-qu1 c erc 1a1 moms a pro Cependant, aussi ongtemps que ,. 

1 'à l' 1 ·t lm1 1934, 1i"a pu être l'ob1·et de aJS-l"idée re igieuse qu exp 01 er les catholiques demeuraient dé-
au profit de son expansion po- pourvu d'un statut légal déjà mssion et de décision à la Repré-

s,mtation nationale. La raison en ,i litique. Et pourquoi ne pas re- concédé aux pravoslaves, aux 
d bl · été la dissolution de la Chambre, le connaître dans cette ou e 111- musulmans et aux confessions 

spi ration une sorte de pre, cien- dissidentes, l'Etat yougo lave 6 février 7935 -
1 1 Ommd la Chambre est disso11te ce des vastes destin auxque s a paraissait garder vis-à-vis dé ~ 

1 et le no11vea11 btrdget non encore 

Les augmentations budgétaires sont 
dues aux besoins iné, itables de Ja 
défens~ nationale. à L né:essi:é de 
renforcer ks commun1catiJ 11S terres-
tres, nurit1mes a: fluviales, Ju dé-
veloprcrr.rnr dt: l'ins.ru_:on pri-
maire. De mtme on ,l prévu k< cré-
dits néce•s.11res pour .1ssurer le ser-
vice des emprun• J'Etat et <les e>n-
gagemen: déjà rn 

.. En co111p .. r.1111 le 111011/allt des 
dof!zièmes prol'1so11 e.r u,tiers pour 
la péroJe co/Jlprise i-1111. li- 1-~r al'/-;/ 
de /"a1111ée rourr,wte et la fin Je 
m,in de /'.11111ée proch.iine, à ce!m 
d11 lmdget de tanné, passée, a11-
g111eJJté dcJ rrédiJs S1rpplé111e11taù-es 
et exlr,wrdi11-1ires, 011 ,·011state, pour 
c,eitte 1J0111 rdlc période budgétaire, 
tme a11gme11talio11 de 93,963,563.40 
dinars.·· 

Le projet de loi ne demande pas 
de nouYelles chargés ni l'augmenta-
tion de celles qui C.'XIS'ent pour cou-
vrir cet excédent. Au contraire, l'ar-
ticle 6 prévoit que ces dépenses doi-
vent être couvertes par des économies 
dans les. dépenses et les excédents 
des recettes budgétaires, l'admini-
stration prendra très prcchainemnt 
les mesures nécessaires pour assurer 
l'équilibre budgétaire et le mainte-
nir durant toute la durée des dou-
zièmes provisoires demandés. 

La Coniïnuïté 
de la. politique Serbie était appe ée? l'Eglise romaine une attitude de 

Cinq ans plus tard, la guerre réserve où d'aucun , mal inten- 1•oté, La ConstitNtion prévoit que le .,La politiqfle finanrière d11 pré-
. t les traités de paix avaient tionnés, voyaient un préjugé b11dget de l'année passée peut être sent gouvernement est la conti1111a-
transformé le petit Royaume défavorable. p,·olongé par décrets pendant quatre tion de celle du préré-

1 Et t · ter ,,,ois s11iva11ts. Ce fut l'objet du Dé- dent. Elle est menée depuis le dé-pravos ave en un a 111 · Depw·s de longs mois la né-
f · l · compte au C1l't d11 11 mars de l'année co11r,:mte. b11t de /"année co11rarrte, et ses gra11-con eS$1onne qm · gociation avec le Saint-Siège 

· d'h · l de q atorze m1·1 A l'expiration des q11atre douziè- des lignes f11rent /racées par le Pré-Jour m P us u · était entrée dans la pha e réso-
1. d'h b"t t dont pre' s de mes tl la fin de ce mois, se pose de sident d11 conseil actflel, qui était 10ns a 1 an s, Jut1·ve·. M. Jevtié, dès la forma-.11. d th 1· L no11ve1111 la 011estion drr fi11a11ceme11t alors i'.1 i11istre des Pi11a11ces:· ix m, ions e ca o iques. e tion de son gouvernement, an- , 

t d 191 4 de, - les le11de- pttbiic- pour les mois Sflivants 1·11s- Le Ministre rap~lle k mesures pac e e , s nonça que le Concordat était .-
mains de la victoire, ne s'adap- ,.à la veille d'être signé" . Le qu'à la fin de /'exercice bNdgéJaire. prises depuis le mci de janvier 
t ·t lus a x ne·cess1·te· de J'u De11x i•oies étaient ot1vertes: présen- 1935: d'abord le Décre qui a liquidé 31 P u · nouveau président d'u Con eil, 

· ter tm bffdg,t absol11me11t 1101wea11 le revolving crédit de la Banque Na-
nton. d M . Stojadinovié, a estimé qu'il ou se servir encore des do11z1è111es. tionale, d'un montant de 314 mil. Le gouvernement de Belgra e devait hâter l'épilogue, et les 

t ·t d t d statut~ Le Gouvernement ,·o)·al a choisi rel- !Ions de francs français. Cette ope'. se rouva1 evan es ,, deux parties contractantes ont 
Yar!.·~ , •e t 'ges <les s1·ècles de - te seC'Onde voie. Pour l'élaboration, ration nous a délivrés d'une obliga-e.,, s I été d'accord pour procéder 
d · t· étrangè e q 1· co11 d'un nouvea11 budget, le Gotweme- tion de 30 millions de dinars par an om111a 100 r , u · sans tarder à la signature. t d . · t l' ·r· t·o d to s ment ne disposait pas du temps né- et a rendu possible l'abaissement du re isa1en uni ica I n e u La conclus1·o·n du Concordat 1 ·t J ces.raire pour tm travail législatif t·mx d'escompte e c1 oyens yougos aves en un est un grand événement, qui . I l , . ' . 
même corps d'Etat. De ces té- I l attss1 amp e et a Represelllat:on Na- DŒxième mesure: la coc,rdination 

.oins du pas é, le plus original n'intéresse pas seu ement es tionaie n'aurait pas été m mesure de l'activité des grands établisse. 
était le Concordat que le prince Yougoslave , à quelque con- de le faire à'ici la fin dt1 mois. ments financiers: la Banque Hy-

M té é ·t fcssion qu'ils appartiennent; il C'est pourquoi, en ver/11 de /'arti- pothécaire de l'Etat, la Caisse d'E-icolas de on n gro ava1 toucl1e au ·1 a· la politique gé-
. ' 1885· le f tur roi tira cle 103 de la Constit11tio11, j'ai pré- pargne postale et la Banque agricole ·igne en ' u 11érale. Par le fait même que le u,1c certaine fierté d'être Je pre- semé à la Chambre le projet de loi privilé:giée. 

mier ouverain balkanique qui Saint-Siège fait coïncider par- st1r les douzièmes provi.soires pour Troisième mesure: grâœ à la col-
eût conclu un tel acte avec tout les limites des diocèse ht1it mois: du mois d'aoiit à la fin Jaboration étroite de ces établisse-
Léon XIII, tandis que le Pape catholiques avec les frontières de mars de l'année mfrante. Avec ments, Je place.ment de la première 

du nouvel Etat, il enlève aux l qt''at do• ··m pro ,;s · e t h d l" t · rt t vit alors dans ce geste un pre- es , re ,rz1e es v, 011- s ac- ranc e e emprun a cou erme, 
mier pas vers le rapprochement adversaires du s ta t U q u O tuels et les huit suivants, pour l'l>s- d'un montant d'un milliard de dinars 
de l'Occident latin et de l'O- européen un argument qui était quels je dépose ce projet, 011 eng!o- pour l'exécution de travaux publics. 
rient ,,orthodoxe". alternativement dirigé contre la bera tout l'exercice budgétaire. Puis des allègements fiscaux: 

Dans les autres provinces du Yougoslavie et contre l'Eglise :.in.si, comme le recouvremnt de l'im 
R 1 romaine. Ne disait-on pas dans L'objet des douzièmes po't sur le revenu reposait en garde nouveau oyaume yougos ave, le<- cercles de Vienne et de Bu-

les Concordats portai.ent la - Le prajeJ de loi sur les douzièmes partie sur une bak fiscale fictive 
d 1 l·t· por dapest que la Rome papale était provisoires comprend dans la parûe des corrections ont été faitES et des marque e a po L 1que op - <l 'accord avec' la Rome musso-

tuni te des Habsbourg vis-à-vis des comptes quatre groupes. Le pre- mesures pri~es pour protéger Je ccn-
l 'E 1· L c d t ut · linienne pour saper à la base miar concen:e le fùzancement des tribunble des saisies forcée , L'impôt · e g • -e. e oncur a a n- les Etats de la Petite Entente? 

chien de 185 , qui fleurait tou- i ab urde que fût cette as er- besoins de l'Etat du 1-er ao1ît 1935 sur les terres arables et sur les vigno-
jour~ le joséphi me, demeurait 1 . h b au 31 mars 1936. sur la base d11 bles a été abaissé cet hiver de 20%', 
en vigueur en Croatie et en tion, el e entretenait. c ez eau- b11get de l 'Etat po11r l'exercice bud- ce qui diminue les charges fiscales 
Slavonie, comme Je souvenir fouctp ·t~ne prévent;_o~ cont;e gétaire éco11lé. Du montant de annuelles du paysan de 100 millions 
d ' n longue lutte entre Vienne a IV! e, meme re igieuse, e 6.780.833.865,32 dinars, représen- de dinars. Dans les régions où les 

u e . . . . ! l'Eglise catholique et servait l d. I d ' ' bl. et Rome; mais Il avait subi, tant d ' 1. t à 1 . d évi- tant es cré rts po11r a tra11che de nouveaLLx ca astres ont ete éta 1s, 
sur la question de l'enseigne - . 3 m~en a Pl opagan e r ht1it mois dt1 budget de l'année pas- les différences fiscales, résultant de 
ment que sur celle du mariage, SLOnmste contre les nouveaux sée, il revient à l'admi11istratio1i ces nouveaux cadastres, ont été sup-
des modifications importantes. Etats. 4.609.569.560 dinars. et a11x entre- primées, ce qui signifie pour l'Etat 
La convention sur la Bosnie et Le Concordat a d'abord pour prises écorwmiq11es, 2,171.264.305.34 un renoncement de 50 millions de 
l'Hercégovine de J 882 eut sur- but de donner un statut juridi- dinars. dinars au profit du propriétaire. 
tout pour but de fixer, quatre que au catholicisme yo ugo~lave. Le second groupe compm1à let D'autre part, dans le budget des 
ans après )'occupation a1:1stro- Mais il fortifiera aussi l'union a11gmentatiom q11i se présentent par Banovines, une série d'allègemnts 
hongroise des deux p~ovmce~, intérieure, en écartant certains rapport au b11dget de l'année passée. ont été effectués en ce qui concerne 
le statut de la hiérarchie eccle- conflits qui ont paru opposer, EJles déco11/ent des crédits compté- ls charges publiques. Les centimes 
siastique. En Slovéni~ et e~ dans un passé proche la fidéli- mentaires et extraordinaires appro11- additionnels ont été abaissés. Toute 
Dalmatie les conventions, qm té religieuse et un i~te natio- vés po,rr toJJte la pùiode comprise une serie de taxes supprimées ou 
dataient de la première pério?e nalisme. Il attestera· aux yeux du 1-er avril 1935 au 31 mars 1936 abaissées et l'impôt de consommation 
du dualisme austro-hongrms, du monde entier que l'Eglise de d'1m montant de 291 .485.396 di- sur les moyens de transports a été 

laient encore inspirées d'une Rome a foi dans l'avenir du nars, soit 66.163.827 dinars pour les supprimée. Une compensation par-
tendance anticléricale que la nouvel Etat yougoslave, parce quatre premiers douzièmes et tielle a été trouvée dans la création 
pratique n'avait pas manqué que l'e~p~rience d~ siè~les lui 225.321.569 dinars po11r les ht1it a11- de nouvelles taxes ou la généralisa-
d'atténuer. Mais toute cette a appns a ne croue, meme en tres douzièmes. tion des taxes existantes qui ne de-
mosaïque, souvenir d 'un régime po)itique, qu'aux institutions Le t,-oisième gro11pe comprend mandent pas au consommareur des 
étranger qui divisait pour ré- qui portent des promesses de tmlles fw- dimimltions par rappo,-; dépenses sensibles. 
gner, n'était pas moins contraire durée. à l'exercice budgétaire 1934/35, po11r (Suite du discours de M. Lelica 
aux nécessités de l'union na- JEAN BOURGOIN to11te la période comprise entre le dans le leuil!eton en 2-ème p.) 

tionale yougo lave qu'aux inté- 1-er avril 1935 et la fin ~<I! mars En terminant, le Ministre pria Ja 
rêts bien compris du catho- Les rela.tlons 1936, 148.012.213 d;nars. Ji revient 01ambre d'approuver et d'accepter 
licisme. avec l" Autriche aux parties dtt budget d, 1934/35 le projet de loi des douzièmes provi-

On étonnera sans doute plus -~--- q1ti sont entièrement s11pprimées une soires, car une série de besoins ur-
d'un I a u da t o r te m p or i s A la suite de l'interdiction que le somme de 5.363.827 dinars, tandis gents et même vitaux du peuple et 
ac t i en affirmant que la mo- gouvernement autrichien a décrétée q,,e le reste revient aux parties qtri de l'Etat attendent d'être satisfaits. 
narchie des Habsbourg établit en empêchant le voyage de ses res- ont été seulement dimi1111ées par ,,Etant donné le bref délai qui 
entre les provinces yougo laves sortissants en Yougoslavie, M. Vrba- rapport à la période comprise entre 11011s sépare du 1-e, août, date de 
de son Empire des cloisons si nié, ministre du Commerce et de l'in- le 1-er août 1935 et le ;31 mars l'entrée en vig11e11r de la nouvelle 
étanches que les Croates et les dL1Strie, a déclaré que, comme une 1936. loi. ;e prie la Chambre, fondant st1r 
S!r,vènes catholiques s'igno- conférence des représentants des deux Enfin, le q11att-ième groupe com- le § 43 du Réglement de la Cham-
raient mutuellement. Un catho- pays siège à Vienne, il n'est pas en- prend les décisions dtt conseil des bre, d'écourter le.r débats et de ne 
licisme yougoslave ne pouvait core en mesure de donner à l'opinion ministres, en vertu de l'article 131 consacrer qt1e trois séances à la dis-
naître que de la guerre et de publique les renseignements nécessai- de La Loi sur la comptabilité pt1b!i- c11sûon générate. Une pareille pro-
, a conclusion logique, l'union res, mais qu'il espère pouvoir le faire que, portant sm un montant de cM!ll'e est imposée pa,· le carartère 
en un seul Etat du peuple à dans un court délai. 49.509.619.60 dina,·s." même d'ttrgence du projet." 

M .. Mïlan Stojadïno"lr-é 
justïfïe les pleïns pouvoirs 

L'exposé de M. Letica a été suivi 
de nombreuses interventions: elles ont 
porté beaucoup plus sur les questions 
politiques que sur la discussion des 
douzièmes. Les partisans de gouver-
nement ont soutenu la méthode des 
décrets-lois, tandis que les o.rateurs 
de l'opposition ont défendu les droits 
du Parlement. Plusieurs députés de 
la minorité, appartenant à l'ancien 
parti agrarien, criti9uèrent la politi-
que gouvernementale vis-à-vis de la 
classe rurale. Il appartenait au chef 
du gouvernement de répondre lui. 
même, en justifiant à la fois sa poli-
tique financière et sa politique géné-
rale. 

Lorsque la liste des orateurs ins-
crits pour la discussion générale fut 

épuiS<ce, le président Je la Chambre 
donna la parole à M. le dr. Stoja-
dinovié, président du Conseil, dont 
l'apparition à la tribune fut chaleu-
reusement applaudie et qui pronon-
ça un important discours, pour ré-
pondre aux interpellateurs et aux 
critiques dirigées contre le projet de 
loi sur les douzièmes provisoires. 

Après avoir fait des réserves ex-
presses au sujet des discours qui 
mettent en cause les hauts facteurs 
de. l'Etat qui ne devraient pas être 
mêlés à un débat quelconque, puis 
après avoir protesté contre dertaines 
attaques, qui remontent à 1924 et 
qui furent dès cette époque démen-
ties, tandis que leurs auteurs furent 
jcgés et condamnés par les tribu-
naux comme diffamateurs, l'orateur 
distingue deux sortes de critiques. 
Le unes ont trait au côté financier, 

les autres au côté politique du 
projet de loi. 

Du point de vue financier, le 
principal argument invoqué par la 
minorité, aussi bien dans Son rap-
port que dans les discours, fut que 
1::- projet est un projet luxueux. L'o. 
rateur le conteste: 

Dépenses 
et allè!tements 

,,Le budget de l'Etat pom l'exer-
cice 1934/ 35 était de 10.171,000.000 
de dinars. Ce budget a été prolongé 
par les douzièmes provisoires pour 
1,11e période de quatre mois, et main-
temmt po11r t1ne période de h11it 
mois. Mais si nom avons ajouté 
certains crédits s11ppléme11taires el 
exceptionnels, nom en avons a11ssi 
mpprimé ce,·tains a11tres, de sorte 
que notre budget pour l'exerâce 
1935/36, crédits supplémentaires et 
exceptionnels compris, s'élève à 
10.265,000.000, soit 94 millions de 
p!t1s qt1e l'année précédente. Comme 
vot1s le voyez, Messie11rs , 11ot1s som-
mes loin, Dùu me,ci, des prétend;rs 
15 11ûlliards et d'tm milliard d' a!lg-
me11tatio11 / 

On II quand-même appr>rté q11el-
q11es angmentalions. iHais, je vo11s Le 
dema11de, est-ce dt1 luxe si le bt1dget 
est augmenté d111n nouveau crédit de 
3 milliom de dinars poflr /'achève-
ment d'écoles primaires déjà com-
mencées? Est-ce d11 /11xe si un crédit 
ammel de 23 millions de dinars est 
a.rstrré pour les institr1te11rs des écoles 
normales? Est-ce d11 l11xe si 011 con-
tracte t112 empr11nt de 50 millions 

les travaux d'adduction d' ea11 
dam les régions 011 la pop11latio11 
manque d'eau potable? ( Approoa-
tions). Est-ce d11 luxe q11e d'assurer, 
att moment oit la sittrtJtion en Euro, 
pe est troublée, un crédit de 50 mil-
lions pour les besoins de notre hé-
roïqffe anr.ée? (Vifs applaudisse-
ments. Cris : Vive l'armée!). 

Les. oratems qt1i ont uitiq11é le 
projet de loi ont été encore pl11s in-
justes à l'égard du gouvernement 
qt1a11d ils ont passé sous silence l'a-

baissement de l'impôt foncier, dans 
la proportio11 de un tiers, et la Sff P· 
premon de /'article 7 de l'impôt 
strr le rei·e1111. ·· 

Le Parlement 
et ses droits 

Le Président du Conseil répond 
ensuite aux critiques d'ordre politi-
que, surtout à celles qui visent les 
pleins-pouvoirs que le gouvernement 
demande pour promulguer trois lois 
politiques. 

,,On a dit ici q11e c'était l'abdica-
tion dt1 Pa.-lement de ses droits ies 
pl11s saCl'és, 011 a même parlé de 
,,suicidl'l politique de la Ülambre 
des députés", Ce sont de bien gros 
mots.'' 

M. le dr. Stoj adinovié déclare que 
dt pareilles autori~ations sont fré-
quentes dans tollS les pays et que la 
pratique et l.l théorie parlementaire 
ont admis la possibilité d'une délé-
gation du pouvoir, qui laisse le gou-
vernement régler certaines ques-
tions, dans un certain délai, tandis 
que le Parlement se réserve le con-
trôle suprême. Le Président citJe 
l'exemple des Etats-Unis et de la 
France. 

,,S'il en est ainsi dans les pays les 
plus démocratiqus d11 monde, po11r-
q11oi1 ne peut-il en être de mêm~ 
dans le 11ôf1"e. En France, le Conserl 
des minist,·es a obtent1 le mois der-
nier l'a111orisation de protéger le 
fi anc at1 moyen de décrets. Comme 
le président dtt Conseil' l11i-même l'a 
déclaré, ces mesures, prises dans l'in-
térêt général, imposent des sacrifices 
au peuple français 10111 entier. Elles 
augmentent les charges fiscales des 
citoyens et, s'il y a 1111 ,,droit sacré 
du Parlement", c'est sûrement le 
d, oit d'ap pro11ver ies recettes, étant 
donné que de ce tlJ,oiJ décott!a en 
effet le parlementarisme l11i-même, 
dabord en Angleterre, puis dans les 
at1tres pays. Si le Parlement de la 
l?épubliq11e française a p11 donner de 
tl'ls pleins po11voirs sans craindre de 
commettre 1111 ,,suicide politique", 
alors, Messiem·s, notre Parlement 
peut aussi faire la même chose avec 
la conscience tranquille." (Approba-
tions dJ!ns les rangs de la majoritéj 

,,Cela d'a11tant plt1s·-q11e 110f/S. de-
mandons l' a11torisation de p11blier ceJ 
décrets d'accord avec les commirsiom 
spéciales de la Représentation Natio-
nale, et qt1e par les trois décrets-
lois not1s ne dema,~derons pas au 
peuple de no11vea11x impôts, ni nous 
ne restreilldrons les libertés civi-
q11es. mais, a11 contraire, nous répon-
drom mieux à Jes désirs et à ses be-
soins act11els. (Vives approbations), 
D'ailleNrs, après ie11r p11blicatio11 et 
h trr ent,·ée en vig11et11', ces décrets, 
ayant force de loi. viendront cepe11-
da11t a,rx fins de décision el de rati-
fication devant le Parlement." (Vif 
applaudissem<ents dans les rangs de 
la majorité). 

fo11tes les riationalilifs. Si cela 11' exis-
tait pas en Amériq11e le Padement 
a11rait ressemblé, - c'est l'opi11io11 
qt1e j'ai ente11dt1e là-bas, - att Par-
lm1e11J de l'Autriche d'avant-guerre 
U11 chaq11e nationalité, chaque région 
avait ses gro11pes poiitiq11es. En d'ar1-
/1es termes, le Parlement aurait été 
t1n instmment attirant l'Etat vers 
l'abîme. Tot1t cela, ]lfessie/frs, vt1 et 
ente11dt1 en Amérique, m'a convaincu 
bien davantage de la justesse de 
cette disposition de la Constitution 
qt1i interdit de s'associer sur la base 
confessionnelle, qtri régionale 011 
ethnique dans ,m bt1t politique." 
(Vives approbations). 

M. Bariéevié: ,,Qt1' e11 disent M. 
Koro:fec et Spaho? 

- ]If. Koro:fec, ministre de l'In-
térieur, et M. Spaho, ministre des 
Co,mmmicatiow, sont complètement 

d'accord avec ce qtfe je dis ici (vifs 
applaudissements prolongés), car le 
Président du conseil parle au nom 
d11 gouvernement royal tout entier 
( nouveaux applaudissements) et le 
got1vemement royai est convaincu, 
i\.Iessiems, que seuls de grands par-
tis dignes de ce nom pet1t·ent être 
miles à notre Etat et notre peuple. 
(Vi\'fes approbations). 

Liberté 
ei autonté 

Pour ia p,omuigaJion de ces lois 
destinées à contribuer au règlement 
politiq1te et à l'achèvement de la 
consolidation intérieure du pays, Je 
go11vernement a besoin d'11n certain 
délai, mais surtottt, il a besoin d'une 
tfêve politique da.ns le pays. (Ap-
probations). Sam auc1m doute, il y 
a 111alhe11,.e11sement chez no11s cer-
taim éiéments q11i ne désirent pas 
atte comolidation. Sans aumn do11-
te, ·;/ y a aussi des éléments qui dé-
sirent transforme,· toute manifesta-
tiow p11bliq11e en désord,-es. Cepen-
dant, la majeure partie de notre peu-
ple, a11Jsi bien celle qffi esr ,·epré-
sentée à la Chambre des dépurés 
qt1e celle, j'en sms convainm, qui est 
représentée p.:rr l'oppos1t:on extr.:1-
parieme11taire, a intérêt à ce que la 
Yougoslavie rengage dam une voie 
111eil/eme. (Applaudissements chaleu-
reux). 

L'a11torité des po11voirs doit exis-
ter dans tolll l'Etat, et le go11verne-
melll ne s'arrêtera pas même devant 
les mesures les plus rigo11rewes en 
vue de sauvegarder celle autorité et 
de la conserver. (Vifs applaudisse-
ments). iJ fallait peut-être le dire 
au seuil de cette ère nouvellement 
instit11ée, ère libérale si vo11s Je per-
me/Jez, pour qrlil n'y ait de décep-
tion d'a11mn côté. Si le go11veme-
111ent da11s son activité qui a pour 
bNt /'apaisement, la conciliation eJ 
la normaiisation, trouve de la com-
p1 éhwJion dans toutes les régions 
et tolf!es les classes de la nation, -
il n'y a pas de doute que ce sera ,m 
ptof it de tous. 

U11 peuple discipliné a le droit 
de 2:rands partis I d'attendre des libertés dans les pl11s 
Le Président déclara qu'après les i'ar_ges /imites._ Si cett_e au1_0-discipli11e 

dernières élections le peuple tout fart defaut,_ sr les ltbert.es ne ~ont 
entier a condamné la loi électorale. pa.r comprrses comme rl convient, 
Pour avoir une Ülambre des dépu- ll~~s, ne pouvons porter la responsa-
tés au moyen d'élection, la loi élec- brlrte ~11 fatt que Je proc~ssu! de 
tor~lle ne suffit pas. 11 faut une loi 11ormaluat1~11 ne ~e po11rswvr(IJI pas 
sur la presse et une autre sur les da,~s ~a ~o,e et suivant le ,-ythme dé-
réunions et associations. me smceremellt Par_ le . go11veme-

La nécessïté 

11,ellt. Po1Jr celte 1·a1so11, 1e f(IJs ap-
Et M. Stojadinovié poursuit son pet à tous ceux qui se disent amis 

exposé: dt l'ordre et d11 progrèJ~ qui se don-
,,Messie11rs, la !fllte électorale 11e 11e11t s'e nom d'amis du peuple et de 

doit pl11s retomber s11r le dos de la liberté, afin de 11011s offrir leur 
l'appareil policier. Elle doit être en- app11i par leur attitude et le11r tra-
ire les maim des grandes formations vail. (Approbations). 
poiitiques (Approbations). Par la lvf.essi,111rs les députés, en votant 
formation de ces grands partis, on pour les douzièmes provisoires, vo11s 
ne détmit pas l'flnité de l'Etat et de poserez 11ne nouvelle pierre ang11/ai. 
l.:r nation, mais, a11 contrai; e, par ,·e dans cette co11strt1ction dfl meilleur 
eux, on la co11solide et o;r la ,-enf or- avenir de notre commfl11a11té natio-
u. (Vifs applaudis~a1ents). J'ai é- nale." 
tt1dié l'année panée tif/X Etats-Unis 
,i'Amériq11e la question des partis 
politiqtres. Voici ce que disent les 
Amér:cains e11x-mêmes sur leur sys-
tè,ne: ies Etats-Unis d'Amérique sont 
f ormés d 111n grand nombre de diffé-
rents peuples, ,·aces, langues et con-
f tssions, sr11· un vaste territoire plus 
xrand q11e l'Europe entière vivent 
aujo11rd1hui 125 millions d'habi-
tants, Qff' est ce q11i a le plus contri-
bt1é à l'unité de La nation et de l'E-
tat dans ce pays? Les de11x grands 
partis qui se st1ccèdent (111 pouvoir 
et qtri s'étendent sur tout le territoi-
re de i'Etat en comprenant totttes les 
, 011fessions, to11tes les professions, 

A la fin de son discours le Pré-
~ident du conseil a été applaudi 
par la grande majorité des députés. 

Le président de la O:iambre met 
en.suite aux voix le projet des dou-
zièmes provisoires et de la loi des 
finances et les députés votent 
,,pour" ou ,,contre". 

Au cours de l'appel des députés, 
des membres de la minorité, avec M. 
D . Jankovié en tête, suivi de V. Po-
povié, D. Kojié, Baricevié, Ba.nié et 
autres, quittent la salle des séances. 

192 députés ont voté, dont 190 
pour et 2 contre, les autres s'étant 
abstenus, et le projet est adopté. 
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Le Yote du budé,et 
La dïscussïon 

C'est lundi matin que la Chambre 
passa à la discussion par chapitres 
du projet des douzièmes provisoires. 
Le président, M. Cirié, annonça aus-
sitôt que trente députés avaient de-
mandé la procédure d'urgence; la 
Chambre adopta en effet cette pro-
position. 

Nous n'entrerons pas dans la dis-
cussion détaillée des chapitres du bud-
get. Signalons seulement, sur le cha-
pitre des Affaires étrangères, le dis-
cours de M. Mita Dimitrijevié qui, 
à propos de l' Italie, déclara que la 
Yougoslavie désire un rapproche-
ment et un accord, mais que J' Italie 
doit faire la preuve des mêmes inten-
tions. L'orateur parla ensuite en fa-
veur du rétablissement des relations 
avec !'U.R.S.S., en laissant au gou-
vernement le choix de l'heure. 

Dans l'examen du budget du :t.1.i-
nistère de l'Intérieur, deux députés, 
M. V. Trbié et M. Dragisa Sto-
jadinovié se sont élevés contre la tolé-
rance montrée par le gouvernement 
de- M. Stojadinovié à l'égard des 
réunions publiques que tiennent un 
peu partout dans le pays les membres 
des anciens partis. 

La discussion du budget du Minis-
tère des Finances provoqua les inter-
ventions de M. Voja Lazié qui pro-
testa contrv les augmentations et vou-
lut parler au nom du paysan. M. Lju-
b~ Jovanovié souligna que la tâche 
du gouvernement de M. Stojadinovié 
est ardue et que le temps lui man-
quait pour donner une forme défini-
tive au programme de son activité. 

Le budget du Ministère de l'armée 
et de la marine, aprè une déclara-
tion de M. Zarko Tomasevié, fut 
adopté sans débat. 

Après le vote du budget du Mi-
nistère des Travaux publics et du 
Ministère des Communications, le 
président de la Oiambre, M. Cirié, 
déclara que les députés de la majori-
té, inscrits pour prendre la parole, 
renonçaient à parler afin de permet-
tre le vote définitif du budget à 20 
heures. Cependant de Club yo11gosla-
ve des député.r délégua encore deux 
orateurs, M. Bariéevié et M. -Djor-
djevié qui reprochèrent au Président 
du Conseil de n'être pas conséquent 
dans sa politique et revinrent sur la 
question des pleins-pouvoirs. 

Les paroles du Président du Con-
seil furent accueillies par les applau-
dissements enthousiastes et répétés de 
la majorité. 

Après quoi, le président de la 
Chambre déclara que la discussion 
par chapitres des douzièmes provi-
soires était dose et mit ensuite au 
vote définitif les douzièmes provi-
soires. 219 députés ont voté, dont 
218 pour et 1 contre. Les autres se 
sont abstenus. Ainsi s'achevait un 
débat qui prit souvent un tour pas-
sionné. 

Les :céfo:cxnes futures 
Le problème des lois politiques, 

qui même pendant la discussion bud-
gétaire n'a cessé d'être la préoccupa-
tion dominante, passe officiellement 
au premier plan, puisque le gouver-
nement n 'a obtenu les pleins pouvoirs 
que pour porter modification aux 
lois sur les élections, sur les associa-
tions et sur la presse. 

Il est dans les intentions du cabinet 
Stojadinovié, libéré des soucis bud-
gétaires par le dernier vote <le la 
Chambre, de procéder aux plus lar-
ges consultations tant politiques que 
juridiques et de consacrer une étude 
approfondie à l'examen des projets 
de réforme. 

Dès maintenant ou peut annoncer 
c1ue le gouvernement modifiera, non 
seulement le mode de scrutin, en 
instituant le suffrage secret, mais 
encore le système électoral lui-même. 

Au Club de la majorité 
Le président du Club de la majo-

rité parlementaire, M. S. J ankovié 
vient d'adresser une lettre officielle 
au Président du Conseil pour l'in-
former de la constitution du Club, 
en ajoutant qu'il soutiendra le gou-
vernement. Une liste des députés 
inscrits au Club est jointe à la let-
tre. 

Un nouveau Club 
Un nouveau Club de députés por-

tant le nom de ,,Club national you-
goslave indépendant", vient de se 
former à la chambre. 

Le bureau s'est constitué de la fa. 
çon suivante: président, M.M. Bolié; 
vice-présidents: MM. F. Horvat et 
Prekorsek; secrétaires, MM. Jvanée-
vié et Grdzié; trésorier, M. Pastro-
vié. 

L a r e traite 
de M . Balugdzïé 

M. Djordjevié, faisant allusion aux 
incidents de Zagreb, demande qu'on 
continue la politique du 6 janvier et 
se déclare adversaire de l'organisation 
fédéraliste de l'Etat, en disant qu'elle 
mène à la désagrégation. 

M. Zivojin [talugdzié, ministre de 
Une ïnte i:ventïo n Youoslavie à Berlin, a été admis à 

de M. Stojadïnovïé faire valoir ses dr~its à la retraite. 

M. Milan Stojadinovit monta alors 
à la triune au milieu des applaudis-
sements de la grande majorité des 
députés, et fit une courte, mais vi-
goureuse intervention: 

,,Je ne connais pas les sources oû ces 
Messieurs ont puisé leur., nouveiles 
de Zagreb. Mais je connais mes sour-
ces, q11i sont officielles. Je puis vom 
affirmer qu'hier, à Zagreb, sauf des 
1,itres brisées, il n'y a eu aucun ma-
gasin démoli, qu'hier, à Zagreb, tl 
n'y a pas en de mort, et qu'a11jolll'-
d'hui, à Zagreb, l'ordre règne et la 
paix est complète." 

la majorité des députés applaudis-
sent chaleureusement ces paroles. M. 
Stojadinovié pcursuit: 

,,Je vot1dr,1is, Messieurs, dire seu-
lement encore 1111e chose. S'il s'agit 
de responsabilité, le gouvernement 
ut co11scien/ de la sienne. Il !'ass11-
mel"a j11sq11·a11 bout. Je prie la majo-
rité parlementaire de ne pas se /aiser 
lmrrer p,1r des nom•el!es alarmantes 
et fa11sus et d'accomplir son devoir 
envers eile-même el e1wers l'Etat e11 
t•otant les dolfzièmes proiisoire.r." 

M. Balugdiié, né le 19 février 1869 
à Belgrade, termina ses études de 
droit à l'Université de Genève. En 
rn94 il devint rédacteur de l'Ami du 
Peuple et collabora à divers autres 
jc.urnaux. Il était con tdéré comme 
un ennemi juré de la dynastie des 
Obrenovié. li rentra en Serbie lors-
que l, Roi Pierre mon ta sur le lrûn-, 
e11 1903 et devint secrétaire à la 
Cour et chef du Bureau de Prr. se. 
[1 entra dan~ la carrièr~ dipl< malique 
e1? 1906 comme secrétaire de Léga-
tic,n à Constantinople. Pendant le~ 
g·i:erre~ balkaniques il rcpril les 
fonctions de chef du Bureau de Pres-
se,. Nommé ministre d · Serbie à 
Athènes en Hl13 il devint ensuite 
Ministre à Rome, puis à Berlin. 

M. Balugdzié a développé en Alle-
mag-ne une activité considernhle et 
a personnellement contribué à élu-
hlir des rapports entre le Rrich et 13 
Yougoslavie. Rien de cc q11i touchait 
à la vie intellectuelle et à l'activité 
économique ne lui étai• étranger. 

L'ancien Mini~lre qui te la diplo-
matie. mais reste journaliste 

L'ECHO DE BELGRADE 

Le ,, triomphe" de l'Ecole de Saint-Cyr 1 :~,.,a;::c;~;;ç:is:
0
t;on~

0
m:::rét~:

11
~: 

et la promotion du Roi Alexandre 1-er ch1~·;in, le général Martin dit aux 

On no11s écrit de Paris: 
L'Ecole de Saint-Cyr a célébré le 

18 juillet son Triomphe annuel, cé-
rémonie pittoresque et très émou-
vante où la prom.9tion <lu Roi Al-
bert 1-er a transmis à la nouvelle 
p.11omotion du Roi Alexandre 1-er le 
flambeau sacré. 

mi Je1 plu1 glorieux élèvu du Saint-
C yr, l'héroïque et ilittstre Kara-
d1ordjevié de la promotion de Pue-
bla et de l'armée de la Loire, et Il 
a élevé Son Fils da12s l'amour de la 
Fra/Tee q11i était Sa seconde patrie.'" 

Le général rappela comment . le 
Prince-Régent Alexandre assista en 
1919 à une cérémonie donnée au 
profit des veuves et des orphelins 
des officiers de Saint-Cyr tombés au 
champ d'honneur. A cette occasion 
I1 écrivit de Sa main sur le pro-
gramme: .,A 1·011s, mes chers cama-
tcdes saint-cyriens, so11venir du fils 
d 1111 officier de Saint-Cyr. Alexan-
dre." 

officiers nouvellement promus qu'ils 
doivent jurer, en présence de leurs 
c.unaradel'i <le Yougoslavie, de tou-
jours rester fidèles aux plus hauts 
devoirs que le baptême de la promo-
tio.n leur impose. 

Après ce discours très acclamé, la 
musique militaire exécuta !'Hymne 
royal yougoslave, puis la Marseillai-
s., cependant que Je ,,major" <le la 
promotion des anciens remettait au 
.,major" des cadets yougoslaves un 
sabre d'honneur et lui donnrrit l'ac-
colade. 

Cette fête s'est dérouiée sur le 
champ de manoeuvres de !"Ecole, où 
une brise favorable agitait les dra-
peaux et les casoars. Le colonel Fa-
bry, ministre de la Guerre, la prési-
dait, entouré du général Martin, 
commandant l'Ecole, et de son pré-
décesseur, le général Frère, <les gé-
néraux Gouraud, Nollet, Hirschauer. 
Lanoix, Duffieux, Hartung, Colson, 
Ménard, Durmeyer, Pelletier, Hou-
demont, Gombeaud, François, du 
chanoine Battifol et de !"abbé Hé-
nocque, de nombreuses personnalités 
militaires et civiles. 

Le voyage du Roi en France de-
vait comporter une visite à Saint-Cyr 
où le général commandant l'Ecole 
voulait, entre autres reliques, Lui 
montrer au Musée du Souvenir, l'an-
cienne chapelle de la Maison royale -

U'S Saint-Cyriens de 1935 sont 
désormai ; responsables du renom de 
leur promotion; ils porteront digne-
ment le souvenir du Roi O,evalier. 

J. DE BAZINCOURI 

La promotion Alexandre 1-er 
à l'Ecole de Saint-Maixent 
L'Ecole militaire et de chars de 

combat de Saint-Maixent a donné sa 
fête traditionnelle et procédé au 
baptême de la promotion 34/36 qui 
porte aussi le nom du Roi Alexandre 
1-er de Yougoslavie . La cérémonie 
fut rehaussée par la présence des 
officiers yougoslaves stagiaires en 
France, de la délégation de I' Acadé-
mie militaire yougoslave conduite par 
le capitaine Knezevié, du capitaine 
hvlovié, représentant l'attaché mili-
taire de Yougoslavie, <lu général Duf 
fieux, commandant l'Ecole de guerre 
du général François, directeur de 
l'infanterie, du général Borie, ancien 

Les Saint-Cyriens de /a prorr.olion du Roi Alexandre J-er à genoux 

Le général Mihajlovié, attaché mi-
litaire à Paris, les officiers yougo-
slaves détachés en France, une délé-
gation de huit élèves de l'Académie 
militaire de Belgrade, s-ous la con-
duite du capitaine Knezevié, assis-
taient à la cérémonie. 

.Suivant l'usage la promotion sor-
tante ava1t préparé un programme 
d'attractioru; très vané; J'attaque de 
la diligence, le classique carrousel, 
les intermèdes à cheval, les défilé~ 
d'anciens costumes. La section aéro-
nautique, qui ne fora plus partie de 
l'Ecole, a fait une exhibition d'adieu: 
l'ascension en ballon du physicien 
Charbs ( 1783) et l'atterrissage au 
milieu de la fête d'un très moderne 
autogyre. 

Mais le moment solennel était 
ariivé: les jeunes ,,cyrards" et leurs 
anci;ens défilèrent devant les tribu-
nes; les huit cadets de l'Académie 
militaire yougoslave, follement ac-
clamés, se figèrent au gardel à vous. 

A cet instant les deux promotions 
virent poindre au galop Napoléon 
Bonaparte et son brillant état-major; 
!'Empereur, alias le père Système, 
récita le réquisitoire annuel ,,contre 
les melons qui ne va11dro11t pas Je11rs 
aÎnés." C'est la minute du baptême. 

Napoléon commande: .,A ge-
noux!" 

Les Saint-Cyriens enlèvont leur 
shako à plumes rO'Uges et blanches 
et posent le genou à terre. Puis s~ 
tournant vers le général Martin . 
commandant l'Ecole: 

,,Mon g,Jnéra/ , quel ser,1 le nom 
de ces enfants? 

- Promotion d11 Roi Alexandre 
1-er.'" 

Et le général, se tournant vers 

1 

l'attaché militaire de Yougoslavie, 
salue h grand? mémoire du Roi che-
valier, perscnnification de toutes les 
vertus militaires. 

,,Sa l1fajesté, dit-il, f11t a/tachée à 
notre Eco/ e par des liens de famille 
el de tout son coeur d'officier. Son 
l'ère, le Roi Pierre I-er, compte p(tf-

de Saint-Louis, une vitre sur laquelle 
le Roi Pierre avait gravé, avec le 
diamant de sa bague, ce simple mot : 
,,Karageorge". 

,,T 011s les off icie,-s français, con-
clut Je général Martin, gardent dans 
leur coeur le souvenir inoubliable 
d11 Roi qui dans les moments les pl11s 
tragiq11es de /'Histoire, ayant perdu 
son Roya11me comme Albert 1-er, 
resta comme L11i fidèle à Ses alliés 
et, comme Lui, rentra vainq11e11r dans 
sa Patrie 1·econq11ise. 

Par Sa vie et Sa nwrt, S. M. le 
Roi Alexandre 1-er nous a légué 
l'exemple de la plus haute vert11 mo-
rale, personnifiée dans l'honneur mi-
litaire, c'est-à-dire dans la disci plinu 
de l'esprit, la fidélité jusqu"à la 
mort à son devoir, à son idéal et à 
la patrie. ' · 

S',adressant au colonel Fabry, mi-
nistre de la Guerre, le général Mar-
tin ajouta: 

,,Monsiem le Ministre, par votre 
présence parmi nom, vous avez vou-
lu .-endre le pl11s grand honneur a11 
Roi Unificateur de la Yougoslavie. 

Le cadet yougoslave portant 
l't'['ée d'hor.neur de Saint-Cyr 

, commandant de l'Ecole, qui ont été 
1 reçus par le colonel Hassler. 
' Des délégations d'officiers et de 
fusilliers marins de Lorien, des Eco-
les de Saumur, Saint-Cyr, Versailles 
er Poitiers, ainsi que ls représentants 
des Poilus d"Orient, étaient égale-
ment les hôtes de Saint-Maixent. 

Le colonel Hassler prononça une 
alloc.ution très émouvante pour la 
remise du drapeau· à la nouvelle 
promotion et salua Jans la personne 
du Roi Alexandre 1-er le héros et le 
chevalier. 

Les élèves officiers, les officiers 
de réserve, les tanks et les mitrail-
leuses défilèrent d'une façon impec-
cable. Après la charge finale des spa-
his, un banquet termina cette belle 
manifestation militaire. 

La convention 
roumanoNyougos1ave 
Comme l'a déjà annoncé !'Echo uc 

Belgrade, conformément à la conven-
tion scolaire conclue entre la Rou-
manie et la Yougoslavie, dix-sept in-
stituteurs roumains ont été nommé, 
dans les écoles roumaines du , Banat 
yougoslave. Des contrats spéciaux 
ont été conclus entre les ministères 
de l' Instruction publique des deux 
pays, représentés respectivement par 
MM. Milutinovié et Kirilovié, délé -
gués yougoslaves, et par le dr. Petar 
Jonescu, conseiller du Ministère de 
l'instruc tion publique à Bucarest, dé-
légué roumain. 

D'après ces contrats, les institu-
teurs toucheront, en plus du traite-
ment payé par l'Etat yougoslave, une 

1 indemnité qui leur ~era allouée par 

! 
l'Etat roumain. Les deux années que 
ces instituteurs passeront en Yougo-
slavie leur seront comptées comme 
trois ans de service pour la pension. 
Ces instituteurs suivront pendant les 
vacances un cour~ spécial pour pren-
dre connaissance du plan d'cn~eigne-
ment des écoles yougoslaves. 

Les écoles confessionnelles de la 
1Pinorité yougoslave en Roumanie 
ont été pourvues, sur la base de la 
récente convention, de dix- sept 
instituteurs yougoslaves qui y ont 
été envoyés par l'évêque serbe du 
Banat, Mgr. Georgije Letié. 

La restauration 
des Habsbourq 

vue de Genève 
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L'Albanie 
et son indépendance 

Le correspondant du Temps à Rome 
ayant exprimé dans un article qui 

---- t1 aite du conflit italo-éthiopien, paru 
Genève, 21 juillet dans le numéro du Il juillet l'opi-

La question de la restauration <les nion que l'indépendance de l'Albanie 
Habsbourg a cessé momentanément serai t limitée par les accords inter-
J'occuper le premier plan panrn nationaux le journal Besa a exposé 
celles dont les milieux genevois tlts- le point de vue albanais et exprimé 
cutent. Ce n'est pas qu'elle y soit son étonn~ment que le Corriere della 
considérée comme n·ayant plus le Sera, en reproduisant intégralement 
caractère <le gravité qu'on lui avait l'article de M. Gentizon, n'ait pas 
reconnu il y a pru de jours encore. cru devoir y ajouter des réserves. 
]\lais les cercles internationaux s'in- Les ac~ords existant entre lïtalie et 
quiètent surtout des répercussions l'Albanie sont basés sur le principe 
que le différend itaio-éthiopien pour- de l'éi::-alilé t:t de l'indépendance corn-
rait avoir sur l'avenir de la Société plèle et absolue des deux parties 
des Nations elle-même. cc,ntractantes. 

On suppose que, &i le Con eil de Ou re,tc, ajoute Bcsa, pour ceux 
la S.D.N. se réunit le 29 juillet pour qui mettraient en doute l'indépen-
s'occuper de l'affaire éthiopienne, il dance absolue de l'Albanie, il est bon 
ne pourra pas faire. autre chose que de rappeler que cette indépendance 
<l'acheminer celle-ci vers un régie- a été reconnu~ solennellement par 
ment plus ou moins lointain par quel- les grandes puissances, au moment 
que nouvel artifice de procédure. de la création de l'Etat le 28 novem-
Dans l'état actuel du problème, il bre 1912, à la Conférence de Londres 
semble bien improbable que le Con- et q1i"clle a été confirmée le 9 no-
seil se risque à l'aborder de front. \ cmbre 1921 par les puissances alliées 

Quant à la question des Habs- victorieuses. La question ayant été 
bourg, clic ne pourrait devenir une encore une fois di,cutée lors de l'ad-
qusetion de la Société des Nations mission de l'Albanie à la S.D.N., le 
que le jour oü les Etats jugeraient 17 décembre 1920, il a dé décidé de 
que le péril a pris un caractère <l'a- rcconfirmer l'indépendance de l' Al-
cuité tel qu'il menacerait immédia- banie. 
tement de troubler la paix et que les Quant à la déclaration de la con-
gouvernements intéressés doivent fai- férence des Ambassadeurs à Paris 
re appel au Conseil en vertu ùe l'ar- du 9 novembre Hl2l, dans laquelle 
ticle 11 du Pacte. il a été dit que ,,la violation des 

Mais si la Société des. Nations, frontières ou de l'indépendance dl 
comme telle, n'a pas eu à examiner l'Albanie pourrait constituer une 
le problème d'une restauration éven- menace pour la sécurité de l"ltalie'",, 
tuelle des Habsbourg, elle ne s'en et à la suite de laquelle certaines 
est pas moins intéressée aux consé- mesures ont été prévues, déclara-
quences que celle-ci pourrait avoir tion dont M. Gentizon prend argu-
pour la paix de !"Europe centrale. ment pour appuyer son point de 
Elle a pu se rendre compte que l'op- vue, Besa dit que cet accord étant 
position de la Petite Entente à toute ,,res inter alios acta", ne peut con-
tentative de restauration était de- stituer un engagement ni créer une 
meurée aussi vive qn'au temps de obligation pour l'Albanie. 
feu l'empereur Chardes 1-er. Elle L'Albanie avait, du reste, exprimé 
sait, aussi, que cette attitude a l'ap- à ce propos et à maintes reprises 
pui du gouvernement français. son opinion, en précisant qu 'elle ne 

Les cercles internationaux esti- reconnaît à cette déclaration aucu-
ment que, dans ces conditions, ni ne valeur juridique qui puisse aliéner 
l'Autriche ni la Hongrie ne vou- l'indépendance absolue du Royaume. 
.draient courir les risques par trop 
évidents d'une aventure. L • }' • 

On n'ignore pas, du reste, que la a VIe re tg1euse 
question a dû étre traitée au cours 
des entretiens que le Prince Régent Le sacre de Mgr V. Burié 
Paul vient d'avoir à Sinaïa avec le Mgr. le dr. Victor Burié, nommé 
Roi Carol et l'on est disposé à croire éyêque de Senj en 1emplacemem de 
qu'elle a été même le principal sujet I Mgr. Staréevié, décédé, a été con-
qui fut abordé. Quant aux conclu- sacré dimanche 21 juillet dans la 
sions_ auxquelles u~ examen appro- _cathédrale de Zagreb par Mgr. An· 
fo~d1 ~e la questt?n a pu ,.les ~on- tun Bauer, archevêque et primat de 
du'.re, 11, est facile de s ima~m~r Croatie, qu'assistaient son coadjuteur, 
quelle, n ont yu que. rer:torcer I _atti- Mgr. Stepinac, et Mgr. Srebrnié, é-
tude d opposition 9u1 s est manifes- vêque de Krk. L'évêque de Hvar, 
tée, dès le premier jour, dans les Mgr. Pu§ié, était présent, ainsi que 
milieux de la Petite Entente. les repré entants de l'Eglise de Senj 

Ed. B. 

Une interpellation 
sur les Habsbourg 

M. Dragutin Jankovié a déposé 
une interpellation sur la question de 
la restauration des Habsbourg. 

M. Jankovié, après avoir constaté 
que la restitution de leurs biens aux 
Habsbourg a créé une inquiétude 
compréhensible en Yougoslavie, de-
mande: 1) si le Ministre Jes Affai. 
res étrangères est d'avis que les 
droits et les intérêts justifiés de la 
Yougoslavie, garantis par les traités 
de paix et les engagements de I' Au-
triche, sont lésés plr la décision du 
gouvernement autrichien; 2) si les 
inquiétudes provoquées par cet acte 
sont justifiées et si le gouvemtment 
autrichien est prc?t à donner <les as-
surances contre les surprise~ éven-
tuelles. 

Le président du Conseil et minis-
tre des Affaires étrangères, M. Sto-
jadi novié, a repoussé !"urgence de-
mandée par l'interpellateur. 

et de nombreux ordres religieux. 
Après la consécration, Mgr. Burié 

traversa Ja cathédrale en bénissant 
la foule et vint jusqu'au parvis où 11 
fut acclamé, ainsi que Mgr. Bauer. 

Le ban, dr. Kostrencié, le génét'"dl 
Jurisié, commandant d'armée, le dr. 
Cicié au nom du Ministre de la Jus-
tice et des Cultes, et de nombreuses 
personnalités ont assisté à la céré-
monie. 

Mgr. Stepinac présidera dimanche 
prochain à Senj IÏnstallation du nou-
vel évêqu • qui prendra ensuite pos-
session du siège de Novi. 

Un anniversaire à Sunja~ 
S. Exc. Mgr Stepinac, archevêque-

cnadj11t.::ur de Zagreb, a présidé di-
manche à Sunja de grandes l'êtes r _ -
ligieuses qui ont commémoré le 
600-ème anniversaire de la fondatiun 
d"une paroisse catholique et le 
100-èm~ anniversaire de la construc-
tion de l'église. Plus de 12.000 per-
sonnes ont assisté à la messe ponti-
lïcale. 

D ocuments L'impôt sur les sociétés a été ré-
formé. 

L a situatïon 
du Ti:ésoi: 

ment juge nécessaires pour résoudre 
certaines questions d'ordre social. 

mes d'ordre politique, parmi les- plus que l'année précédente. L'im-
quels la question de la réforme élec- porta.tion s'élève à 11.333 tonnes et 
torale, la loi sur les associations et 36.316.117 dinars de plus que l'an-
rét111io11s politiq,res, la ioi mr la née passée. La balance commerciale 
liberté e la presse. accuse un excédent de 68 millions 

Le d l-sco ui:s de 1\11". Letïca Pour les contribuables de situation L• .I. modeste des allègements sont ac-

(Suite de /a 1-ère p. 4-ème col.) 

Les allèé,exnents 
fiscaux 

Le Ministre affirme que la poli-
tique financière se poursuit suivant 
ces directives. 

Sans parler des allègements parti-
culiers, qui se rapportent à une con-
trée ou_ à des groupes déterminés le 
gouvernemrnt a pris la décision d'a-
baisser, pour l'année suivante, l'im-
pôt foncier d'un tiers du taux glo-
bal, en ce qui concerne les terres 
arables et les vignobles lorsqu'ils 
oo,nstituent la seule sources de reve-
nus des paysans. Avec les 100 mil-
lions de dégrèvements effectués cet 
hiver, ces oouveaux allègements fis-
aiux portent à !66 millions la di-
minution des recettes de l'impôt 
foncier. En comparant avec l'impôt 
perçu la première année qui suivit 
Je vole de la loi fiscale, on voit que 
l'impôt foncier a diminué de 50o/o. 

Le Gouvernement a voulu alléger 
aussi les charges fiscales des années 
passées, particulièrement pour ceux 
aue la crise économique a le plus 
a'tteints, les paysans et ks petits ar: 
tisans des vi liages. Le projet de 101 
comporte une disposition louchant 

1,. • f . , . .. 1 cordés en matière de frais J'exécu-
tmpot oncier non paye 1usqu a a tion. Les dettes d'impôts inférieur à 

fin de 1932, en prev-cryant que Les 10 000 d' t 'd 't d 1 • , . 1nars son re u1 es ans a 
arnere,s .Po~rront ~tre payes dans proportion de 50% . 
des dela1s échelonnes sur 1 5 an~. L "b bl · · l' · ,, es ro11tr1 11a es so111111s a 11n-

,,C' est vraiment un très dur effort, pôt sur le revenu sont libérés dt1 fa-
qui se fmt a11 détriment des rentrées meux paragraphe 7 dont le ta1,x mi-
dam la Caisse pubiiqfle. Cependant nimmn d'imposition avait sortlel(é de 
ces sacrifices seront d'a11tant p11rs fa- vives protestations. p011 ,- protéger 
âlement mpportés qu'ils so•7t con- les intérêts d11 fisc contre les déci-
sentis au profit de notre villag!? et de s1ons peu objectives de certains com-
notre agriculteur. La pauvreté du missiom fiscales, le got1ver11e11tent 
village, 011 vit BO% de la popula- a décidé que, désormais, la composi-
tion, ilt le bien-êt,·e des villes, c'est d fion e ces commissions repose·ra rnr 
l,1 maison bâtie mr le sable, qt1I peut le principe paritaire, alors que la 
élrv détruite à chaque instant. A11- présidence sera détenlle par ,m re-
jourd' h11i, no11s devons diriger tou- p,ésentant de l'Etat. D'autre part, les 
tes nos forces et toute notre volonté déclarations d'impôt se few11t à l'a-
au l'elèvement et au renforcement de venir devant ces commissiom dont 
la base la phis importante de notre les membres jouiront d't111e certaine 
Etat, le village." compétence et responsabilité et ne 

Le Ministre signale d'autre, me- seront plus, comme dans le pa.rsé, 
sures, comme la protection aux cré- des défégt1és des commtmes politi-
anciers qui ne peuvent réaliser leurs ques. Afin de maintenir et renfor-
créances. Ainsi ceux qui sont imposés cer l'activité des petits commerçants 
de l'impôt sur le revenu ne paieront et des petits artisans, le go11verne-
pas désormais les intérêts fiscaux ment a introduit un 11011vealf s11pplé-
pour celles de leurs créances qui ne ment sur les revenus. Cet impôt wp-
sont pas garanties par des hypothè- plémentaire imposera les gra11d.r 111a-
ques ou qui ne · se trouvent pas en gasins el lems s11cc11rsales. 1101: d ms 
dépôt dans des entreprises obligées le11rs bénéfices, mais dam lems re-
de tenir d~s livres publ.ics. l I n111s gloham,:.'· 

Dans une nouvelle partie de son 
exposé, M. Lll!lica. examine la situa-
tion du Trésor. li rappelle d'abord 
t1u'en 1927, le gouvernement, afin 
d"-0btenir pour le Trésor public de, 
facilité:;, <l(j paiement aux moments 
où la rentrée des recettes fiscales se 
ralentit, avait conclu un arrangement 
avpc la Caisse d'épargne postale. 
Toutefois, jusqu'en 1934, les som-
mes empruntées ne purent être 
payées, comme cela avait été prévu. 
En mai 1935, le gouvernement roy,t! 
a consolidé cette dette de 600 mil-
lions de dinars, suivant un délai 
d'amortissement de 50 ans et 5% 
d'intérêts. A la suite de cette mesure, 
Je Trésor public se voit en meilleure 
posture. 

Ainsi des travaux d'adduction 
d"mu dans les régions manquant 
d'eau potable exigent un emprunt de 
50 millions. Les pensions aux inva-
1 ides de guerre seront révisées dans 
Je sens de la justice. 

Aussi le projet des douzièmes de dinars, alors que l'année passée, 
provisoires don11e-t-il ar, Conseil des pour la même période, nous avions 
ministres le pouvoir de résoudre ces un passif de 79 millions. L'état de 
trois problèmes d'accord avec les dépression cotinue, mais on commen-
commissions que la R.eprérentatio-rA ce la lutte active contre la crise. 

Un emprunt de 300 millions sen 
conclu afin d'élargir le réseau des 
lignes de d1emin de fer et Je pro-
céder aux travaux néœssairts de 

A ce point de son exposé, Je Mi -
nistre des Finances aborde la ques-
tion des décrets-lois : 

,,Le projet des douzièmes pro~i-
soires contient encore tme disposition 
qr,i, cependant, n'est pas :me inno-
vation. La Loi des finances de l'an-
née passée donna déjà ,111 Conseil 
des ministt"es les pleins pouvoirs l11i 
permettant d'édicter des décrets-lois 
a/ in d' assai12ir la situation économi-
q11e d11 pa;s. L"exp6rie11ce démontre 
q1œ cette disposition e11t d"he11re11x 

nationale a11ra à élire." 
Le Ministre p~rle ensuite d'une 

disposition relative à la composition 
technique du budget 

Le budp;et actuel n'est accessible 
qu'aux experts tandi qu'on deman-
de à un budget <l'être clair et ouvert 
à tous, sinon il n'est pas sincère. 
Rendre au budget son unité, sera la 
tâche particulière du gouvernement. 

L'économie 
e t l a crise 

résultats. Sm la base de cette dispo- L'index de l'activité économique 
Ji/ion de la Loi des fi11a11ces, le gou- du pays démontre qu·une certaine re-
1 emement a. dep11is le débm de l'an- prise des affaires est en cours. La 

const ruction ou de réparations. ,iée, prom11lg11é 22 décrets-lois. Il est grande disproportion existant entre 
Le rétablissement du Ministère vrai q11-: fa pratique des décrets-lois les prix des produits industriels et 

des P.T.T. est une nécessité, car un n'&st pas exempte de reproches et ceux des produits agricoles s'atténue. 
grand nombre de questions intéres- présente certaiw défat1ts. Mais par Cependant Jes banques traver~ent 
sant les intérêts de l'Etat, de l'écono- contre. cnmbien d'avantages prése11- une crise aigüe. Par contre le com-
mie nationale et de la défense na- te-t-ei/e po11r la solution rapide et rr,erce extérieur accuse des progrès 
tionale attendent leur solution dans définitive de 1,iestions d'importance I r.ussi bien dans son ~olume que dans 
le cadre de ce ressort ministériel. partmtlière. E11 Olffre, il y a des pro- sa valeur. Pour les cir.q premiers 

Le Ministre passe ensuite à l'ex- h!è111es romplexes à ,.éso11dre. notam- mois, l'exportation s'élève â 53.015 
po é des mesures que le gouverne-. 111mt 1111 certain 11ombre d!! problè- tonnes et à 181.91 l.360 dinars de 

La politïque 
monéta ù:e 

Le Ministre des Finances expose 
ensuite brièvement la politique mo-
nétaire de M. Stojadinovié. 

Le gouvernement a mis fin à cer-
taines illusions coûteuses qui présen-
tèrent notre monnaie nationale sous 
un faux jour. En évitant toute expé-
rience inflationniste les mesures pri-
ses ont beaucoup fait pour le relève-
ment du marché monétaire. La sta-
bilité du dinar n·est pas mise en 
question, bien au contraire, ce qui 
a favorablement impressionné les 
créanciers étrangers, de telle façon 
que le cours du dinars aux bourses 
étrangères, ne s'est pas seulement 
maint:ienu, mais encore a marqué une 
tendance à la hausse. Par des mesu-
res appropriées relatives aux chan-
ges et à une politique Je crédit plus 
libérale, Je gouvorn.ement permettra 
à notre monnaie nationale de re-
trouver son équilibre réel. 

- S. A. R. 
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Le ~onde et ia Vîlle!M. V. Girsa à Bled Le départ 
pour Rome 

de M. Lj. Auer 
Les manifestations politiques Les leçons de l'histoire 

et le cnmplot de 1914 
La Cour 

S. A. R. LE DUC DE KENT 
EN YOUGOSLAVIE 

On annonce de Londres que LL. 
AA. RR. Je Duc et la Duchesse de 
Kent partiront dans quelques jours 
pour la Yougoslavie afin de passer 
les vacanœs à Bled. Les journaux 
rappellent que c'est à Bled que l'an-
née pa~ée, la Prince55e Marina s'est 
fiancée avec le Duc de Kent. 

M. STOJADIN0VJC A B0HINJ 
M. le Président Stojadinovié est 

parti pour Bohinj, afin d 'assister à 
la remise des lettres de créance de 
M. V. Jirsa à S. A. R. le Prince-
Régent. 

M. KOROSEC A BOHINJ 
S.A.R. Je Prince-Régent Paul a reçu 

à Bohinj le Ministce de l'Intérieur, 
M. A. Korosec. 

Les Informations 
VILLEGIATURES 

M. Albert Mousset, ancien direc-
teur de l' Agence Avala, vient de sé· 
journer à Belgrade quelques jours. 
Notre éminent confrère est directeur 
de !'Agence Té/éfrance qui est en 
relations étroites avec les pays de 
la Petite Entente. li s'est rendu en-
suite à Bucarest pour continuer son 
voyage d'études. 

LE SEJOUR A BELGRADE 
DU SENATEUR WINK 

Belgrade a reçu fa visite du séna-
teur belge Wink, président de l'U-
ni on internationale des villes. ,'\1. 
Wink rendit visite à M. llié, maire de 
Belgrade, avec lequel il conféra lon-
guement, puis visita l~s établisse-
men ts municipaux et les institut ions 
sociales de la capitale. 

Nécrologie 
MORT DE MGR. MIEDIA 

Mgr. M1edia, archevêque de Scu-
tari (Skadar) en Albanie vient de 
mourir à 70 ans. li avait été nommé 

M. Korosec, ministre de l'Intérieur, sous le régime t11rc évêque de Sko-
prend · quelques jours de repos à Bo- plje en 1909 el l'était resté sous les 
hinjc, près de Bled. 

CONFERENCE INTERNATIONALE 
DE POLICE CRIMINELLE 

La XI-ème conférence de la com-
mission internationale de police cri-
minelle a eu lieu à Copenhague, où 
la Yougoslavie était représentée par 
M. Simonovié, conseiller au Ministère 
des affaires étrangères et président 
de la Commiss ion internationale de 
police criminelle. Au sujet du ,,crime 
politique", le représ ·ntant de la You-
gosla\'ie a fait une intervention re-
marquée. La prochaine session de fa 
Commission internationale de pollce 
se tiendra à Belgrade, en 1936. 

UNE EXPOSITION A L'ASILE 
DES AVEUGLES DE ZEMUN 

Une exposition d'ouvrage fabri-
qués par les pensionnaires aveugles 
de l'asile Alexandre 1-er à Zemun 
offre au public l'occasion d, con-
naître cete belle institution et de 
juger des résultats atteints par l'in· 
génieus patience des aveugles de 
tout âg-e. Les visiteurs pourront éga-

régime serbe, puis pendant et après 
la guerre Jusqu'en 1921. Lorsque Je 
Saint-Siège a fait coïncider la carte 
religieuse avec la carte politique, 
Mgr. Miedia quitta la Serbie du Sud 
el fut transféré de !'évêché de Sko-
plje-Prizren à l'archevêché de Scu-
t2ri. 

Un ..,Requiem.., 
pour le chancelier 

Dolffuss 
La Légation d' Autrid1e a fait cé-

lébrer aujourd'hui, un Requiem en 
l'église catholique du Oirist-Roi 
pour le repos de l'âme de M. Engel-
bert Dollfuss, chancelier d'Autriche, 
assassiné par les nazis Je 25 juillet 
1934. 

A l'issue de la cérémonie, M. 
Schmitt s'est rendu au cimetière pour 
déposer une couronne de fleurs sur 
le monument des soldats autrichiens, 
associant ainsi le souvenir du Chan-
celier martyr à ceux des victimes de 
la guerre. 

lement admirer !'oeuvre des asiles La :mort 
pour aveugles du Roi Chevalier Ale- d M J B JI i 
xandre 1-er, édifié. moyennant les e • __ :__a OD 
donations de généreux bienfaiteurs Nous apprenons avec regret la 
et où les aveugles âgés sont hospi- mort de .'\1. Ignace Bajloni, l'indus-
talisés jusqu'à la fin de leurs jours. trie! bien connu, qui fut gouverneur 
Ces asiles représentent, par le but de la Banqu~ Nationale. 
auquel ils sont destinés, un monu- Le défunt, né en 1876, a joué de 
ment unique en leur genre pour la bonne heure un rôle actif dans les 
Yougoslavie, car ils offrent une hos- cercles économiques et à l'Union des 
pitalité permanente à 400 aveugles. industriels. Il devint membre du Con-

Nos hôtes 
M. Trapel, mini~tre des Finances 

de Tchécoslovaquie, a passé par 
Belgrade pour se r~ndre sur le Lit-
toral adriatique, où il passera ses 
vacances. 

Le prince Antoine Bibesco, minis-
tre de Roumanie à Madrid, vient de 
faire un voy3ge touristique à Split, 
5iuenik et aux lac, de Plitvice. 

seil d'administration de la Banque 
ationale en 1906, puis en mars 1928, 

vice-g-ouverneur et au mois d'août 
de la même année, gouverneur. Il 
occupa jusqu'en 1934 ce poste où il 
rendit d'éminents services au pays. 
Président ou membre de nombreux 
groupements économiques ou finan-
ciers, Ignace Bajloni occupait dans 
la société belgradoise une place con-
idérahlc. 

" 

Notre tourisme: /es cimes alpestres de Kranjska Cora 

S. Exc. M. V. Girsa, le nouveau 
ministre de Tchécoslovaquie, dont 
nous avons annoncé déjà l'arrivée à 
Belgrade, est parti pour Bled où il 
sera reçu demain en audience par 
S. A. R. le Prince-Régent auquel il 
remettra ses lettres de créance. 

--- Un discours de M. Behmen core que la réaction depuis des an-
M. Lju<levit Auer, Ministre de J., M. le dr. Behmen, ministre sans nées nous a fait grief de n'être pas 

Justice, et des Cultes, a quitté Bel- portefeuille, s'est rendu hier à Viso- patriotes, ni eux les Croates, ni nous, 
d d. h d t ' 1 les Serbes. Les Croates ont besoin gra e unanc e, se ren an a a ko, en en Bosnie où il fut accueilli 

Cité du Vatican pour la signature du par une foule énorme, évaluée à plus de cet Etat, alors que /es colosses 
Concordat. de 5_000 personnes et tint une gran- germanique et Jalin sont aux Iron-

Le Ministre, qui est accompagné de conférence. tières. 
M. Girsa partira après cette a~di-

ence pour Prague, en vue de prépa-
rer la prochaine réunion de la Petlre 
Entente prévue pour la fin du mois 
d'août à Bled. 

M t ~1 Il A e dans sa Nous sommes des Yougoslaves, par me e " e e u r, a ,, Vous connaissez le programme du 
suite son secrétaire particulier, M. gouvernerr.ent, dit le Ministre. Vous poursuit l'ancien ministre, des Youc 
Zmajevié, et le secrétaire du Minis- en avez déjà ressenti les effets. Mais gos/aves par conviction et non parce 
tèr; _des Affaîrcs étrangères, M. Po.

1 

vous ne pouvez pas demander à un qu'on nous J'impose. La question 
gacmk. gouvernement de faire des rr:iracles du yougoslavisme ne se résout pas 

M. Auer a été salué en gare de I en vingt jours. par des dfcrets imposés d'en haut, 
Le 11011vea11 ministre, né le 28 no-

vembre 1875 à Sepetvika, en Ukrai-
lU, f11t médecin en RPssie; il aida 
pendant la guerre les prùonniers et 
blessés tchécoslovaq11es et ft1t él11 pré-
sident de la Fédération des associa-
110,is tchécoslovaques en Russie. 

Belgrade par S. Exc. Mgr Pellegri- On parle de la possibilité de nou- rr.ais par la volonté populaire." 
netti, nonce apostolique. veaux partis politiques. Cependant, 

Au Vatican n faut s'en tenir aux mots pronon-

Lorsque l'héroïque armée tchéco-
slovaque, en lutte contre les bolche-
viks, eut atteint, après sa célèbre Ana-
base en Sibérie, la côte d11 Pacifique, 
M. Girsa fut nommé prfodent d11 
Comité tchécoslovaq11e à Vladivostok 
otl il organisa les t1·011pes q11i rejoi-
gnirent sur 1 e front français les ,,Lé-
gions". Ses éminents servfres le dé-
signèrent, après la victoire et la con-
stit11tio11 drr noflvel Etat, au choix dr, 
gouveme111e11t de P,·ague q11i le p,·it 
comme délégué officiel en Sibérie. 

Le représentant du gouvernement cés par M. Spaho: ,, • • • Nous som-
yougoslave a été reçu, en gare de 7r:es à /'oeuvre _pour _ la formation 
Rome, par s. Exc. Mgr Pizzardo d ~ne Yougoslavie _ u?1e, ~UJ do'.t 
archevêque de Nicée, au nom du exister sur de~ prmc1pcs democrat'.-
cardinal secrétaire d'Etat par Mgr I ques. Les partis ne sont pas const1-

' tués par des conversations. Le peu-
- v.;y~ ..,,,,,,..., 

1 
pie seul peut /es former. C'est vous 

' 
1 
qui formerez ces partis et qui en 

De retour dans son pays, après 
l'évacuation des demiers Tchécoslova-
q11es, M. Girsa fut nommé directettr 
de la section msse att Ministère des 
Affaires éfrangères, puis dir;cteur 
politique, enfin adjoint au mimstre 
des Affaires étrangères, ,tt. Benei. 

M. le Ministre Lj. Am:r 

De 1927 à 1935, .M. Gfrsa fut mi-
nzstre de Tchécosiovaquie à Varsovie 
et a Sffivi, de ce poste important, 
les grands problèmes de l'Europ" 
centrale et orientale, suivant lems 
dmx faces: Allemagne et R.wsie. Barbeta et le commandeur Belar<la, 

Le distingrré diplomate, fo11date1tr ch_ef_ <lu protocole, pa~ M. S~mié, 
de l'Institut Slave et de la Bibliothè- mm1stre de Yougoslavie au Vatican, 
que slave au 1,Ii11istère des Affaires M. Kasidolac, le nouve~u mini_s,tre à 
étrnnghes de Prague, est rm des spé- Bruxelles, le colonel M1lenkov1c, at-
cialiste.r le_s plus remarq11ables des 

I 
ta~é. militaire, le pe~sonnd les deux 

questions russes. Légations, Mgr MadJerec, recteur de 
l'Institut St. Jérôme, et de nombreu-

L' anniversaire ses perscnna!i_tés. 
M. Je Ministre Auer est descendu 

de M. V.Macek âZagreb à la Légation de Yougoslavie près le 
Saint-Siège. li fera aujourd'hui une 

M. Viatka Maéek, le chef du parti visite officielle à S. Exc. le cardinal 
paysan croate, a célébré le 20 juillet Pacelli. 
le 56-ème anniversaire de sa naissan- Le représentant du gouvernement 
cc. Ses amis politiques ont voulu d 
solenniser cette fête de leur chef. yougoslave sera reçu emain en au-

M Ma , k d b d, dience par S. S. le Pape Pie XI. La . ce · a reçu e nom reux e- signature du Concordat aura lieu 
légués et, parmi les premiers vm- dans le bureau du cardinal secrétaire 
teurs, le député de Split, M. Trum- d'Etat, en présence de Mgr Pizzardo 
bié, ancien ministre. li dut à plusieurs er de Mgr. Barbeta. M. Auer sera 
reprises paraître au balcon, pour re- assisté de M. Simié et de Mgr. Mus-
mercier la population qui J'acclam.lit catelli. 
Un cortège de paysans ; 'est ensuite ---------------
formé, qui traversa la ville en bon 

nommerez les chefs." 

Un discours 
de M. Davidovié à Krusevac 

1 

Le leader de l'ancien parti démo-
crate, M. Lj. Davidovié, a prononcé 
ur. grand discours à Krusevac, en 
présence de plus de 4.000 personnes. 

1 L'orateur a parlé d'abord de la 
1 question croate, Ç'.le les démocrate 
veulent résoudre en plein accord avec 
les Croates. Cet accord est possible 
puisque les démocrates le réalisèrent 
déjà avec St. Radié en 19,z3 et 1924. 

,,Les démocrates ont été qualifiés 
de traîtres parce qu'ils ont travai/Jé 
avec les Croates. Mais nous son1mes 
cünvaincus que les Crcates sont atta-
chés à l'Etat et c'est pourquoi nous 
avons collaboré avec eux aux élec-
tions. On a dit qu'il aurait mieux 
valu que je fusse en tête de la liste 
d'opposition. Mais on a porté en 
tête de liste M. Macek, et ce/a fut 
un bien, car, jusqu'à présent, les 
Croates votaient toujours pour des 
Croates et /es Serbes pour les Ser-
bes." 

M. Lj. Davidovié, convaincu que 
l'organisation .centraliste doit être 
réformée et qu'il faut passer aux 
larges se/1-gouvernements, rappelle 
que les radicaux ont demandé les 
premiers des autonomies. Une pareil-
le organisation ne met pas en dan-
ger l'unité de l'Etat. Il faut atten-
dre encore un peu et on aura un 
Parlement central commun, un Gou-
vernement commun, un Roi commun, 
Pierre JI ( Acclamations). 

M. D. Jovanovié 
et la collaboration croate 

Une déclaration 
de M. Vilder 

Une réunion, à Split où devaient 
prendre la parole plusieurs orateurs 
de l'opposition unifiée et, notam• 
ment, M. Vilder, dut être interrom-
pue en raison du vacarme provoqué 
dans l'assistance. 

La Po/ilika a reproduit les décla-
rations faites par M. Vilder ~ux 
journalistes, sur le problème de l'or-
ganisation de l'Etat: 

,,Ce problème ne lut réglé r.i par la 
résolution de Corfou, ni par /a Con-
stitution du Vidov Dan, ni par ce//e 
de 1931. Pourquoi? Parce qu'elles 
furent plus ou moins unilatérales, 
parce qu'elles ne furent pas Je ré-
sultat de toutes les composantes. En 
fait, l'~me co/Jective croate n'était 
pas satisfaite, et tant que cette sa-
lisf action ne sera pas réalisée, tant 
qu'on n'aura pas trouvé une solution 
tenant compte de toutes /es compo-
santes, il sera irr.possib/e de penser 
à la solution de toute autre question 
sociale ou économique. 

Toutes les pensées sont maintenant 
concentrées sur ce prob/èrre de /' or-
ganisation de /'Etat. Car la coalition 
paysanne-démocrate dé/ruile et par 
conséquent l'opposition coalisée dé-
truite elle-aussi, la question se- po-
serait de savoir si /'on pourrait don-
ner à la question croate sa véritable 
solution. Il ne s·agit pas seulement 
de l'action menée avec MM. Davido-
vlé et Jovanovié, car cela est simp/e-
rr.ent un moyen, mais si leur colla-
boration était détruite, on· ne pour-
rait atteindre les résultats cherchés, 
d'autan/ que ces homrr.es politiques 
représentent certainement 400.000 é-
lecteurs en Serbie. . . Nous somrr.es 
sur la bonne voie et en bo11ne com-
pagnie. C•est avec optimisme et foi 
dans l'avenir que nous envisageons 
les luttes futures." 

La dissolution du 801·11 
Il 

ordre. 
Dans la journée, plusieurs incidents 

se sont produits. Des jeunes gens 
ont brisé les vitres de quelques mai-
sons qui n'avaient pas voulu pavoi-
ser. Un de ces groupes a protesté 
plus vivemeot devant la demeure <lu 
président du Sénat, M. Tomasié, en 
exigeant qu'on hissât le drapeau 
croate. Un agent de police malmené 
tira un coup de révolver qui blessa 
légèrement un manifestant. 

Les manifestations 
bulga ra-yougoslaves 

La chorale bulgare ,,Ribinf' a été 
reçue à Sarajevo par la chorale des 
chemins de fer ,,Jedinstvo'•. Une 
foule nombreuse a applaudi le con-
cert auquel elle a participé. 

L'Union forestière yougoslave a 
r°eçu une délégation de 29 forestiers 
bulgares, qui ont visité Belgrade et 
les classiques chênaies de Slavonie. 
Nos hôtes, après un arrêt à Zagreb, 
sc,nt partis vers Je littoral où ils ont 
admiré les belles plage~ de Crikve-
nica et de Novi Vinodol, puis, en 
pDssant par Senj, les lacs et les vas-
tes forêts de Plitvice. Les forestiers 

Le 'Ban de fa Drave a interdit der-
nièrement l'organisation de combat-
tants dite des Boiovnici, qui avait 
montré une grande activité en Slo-
vénie sous le régime de M. Uzunovié; 
elle avait agi pendant les élection! 
comme parti politique sans aucune 
autorisation et contrairement à ses 
statuts. 

Au cours d'un meeting tenu à Kra-
gujevac, M. Dragoljub Jovanovié, 
chef de la gauche agrarienne, a justi-
fié les raisons qui ont poussé les 
chefs des partis serbes à proposer 1a 
candidature de M. Maèek, aux élec-
tions. Il était nécessaire, selon lui, de 
démontrer que les Croates désirent a 
collaborer aux affaires nationales' 
communes et peuvent offrir à l'E-

M. Korosec, ministre de l'Intérieur, 
confirmé l'atrêlé de dissolu:ion. 

D'autres incidents se déroulèrent 
entre deux groupes adversaires au 
café Métropole et sur la petite place 
de l'église pravoslave. La police dut 
intervenir. 

Informé de ces démonstrations, M. 
bulgares ont parcouru 

tat un travail constructif. 
,,C'est à nous, /es Serbes, de con-

tinuer à donner notre appui à Ma-
cek qui est décidé de ne chercher en 
aucun cas le concours des pays qui 
sc•nt inan,Jcalement disposés envers 
nous. 1/ demande /a col/aboratiun des 

ensuite les Serbes, tout pariic11/ii_-rcment des pay-
Macek fit répandre un appel au 
calme en prïant tous ses partisans de 
se disperser avant la nuit. Mais une 
vive animation ne cessa de régner 
jusqu'à une heure fort avancée. 

fotêts de Bosnie et partout, à Jajce, sans serves, pour 1t'soudre /a questic11 
à Sarajevo et sur Je chemin de re- c10a/e." 
tc.ur par Uzice et éafak, ils ont re-
cu le plus chaleureux accueil. 

* A VIS AUX LECTEURS 
Le f utarnji List a consacré un Suivant l'usage \'Echo de Bel-

long article à la personnalité de M. grade paraîtra dorénavant tous 
Macek et comparé sa propriété de les quinze jours jusqu'en sep-
Kupinac à la célèbre ferme de Jasna tembre. Le prochain numéro 

L'opposition à Sabac 
L'opposition unifiée a tenu à Sa-

bac une conférence politique à la-
quelle assista M. Grol ancien mini-
stre. 

A l'heure où la propagande habs-
bourgeoise essaie de tromper le mon-
de sur le projet de restauration de 
l'empire austro-hongrois, rien n'est 
plus opportun que d'évoquer, en ce 
mois de juillet, les Leçons de 1914. 

L'Echo de Belgrade a déjà publié 
quelques textes documentaires, tirés 
des pièces diplomatiques ou des livres 
autrichiens et allemands, qui prou-
vent l~. mentalité créatrice de guerre 
des dingeants austro-hongrois et dé-
masquent le complot perpétré contre 
la Serbie. 

Lorsque Je comte Berchtold, prési-
dent du Conseil et ministre des Af. 
foires étrangères d'Autriche-Hongrie, 
eut annoncé au comte Tisza, prési-
dent du Conseil de Hongrie son 
intention de faire de l'atte~t:l de 
Sarajevo le prétexte d'11n règlement 
de comptes avec la Serbie" les diri-
geants de Vienne, de Budapest et de 
Berlin étaient bien décidés à user de 
tous les moyens pour rendre la 
guerre fatale. 

Gtons à titre d'exemple le rapport 
de M. Tschirschky, ambassadeur al-
lemand à Vienne, le 10 juiilet ~ur 
l'entretien du comte Berchtold avec 
François-Joseph: 

,,Les exigences qu'il y avait liéu 
de formJ1ler vis-à-vis de la Serbie 
étaient maintenant ici la préocmp..:-
Jion principale et le comte Berchtold 
dit qu'il serait heureu." de ravoir ce 
qi/on en pensait à Ber/1;1 .. , Si les 
Serbes acceptaient toutes !:J condi-
tiom qu'il aurait posées, ce serait :me 
sol11tio11 qui lui serait .,très désa-
gréable" et il réfléchissait :;ux con-
ditio11s qu'on pourrait poser à la 
Serbie, po11r rendre une accept,1ûo11 
complètement impouible." 

Le même ambassadeur, dans un 
autre rapport à son gouvernement, 
prévoyait les conséquences inévitables 
du complot: 

,,La note (à la Serbie) est ridigée 
de façon qffe son acceptation est pour 
amsi dire impossible." 

A la lecture de ce rapport, Guil-
laume II souligna deux fois le mot 
impossible. 

Le conseiller d" Ambassade d' Alle-
magne à Vienne, M. W. Stolberg, 
écrivait de son côté au secrétaire d'E-
tat, M. von Jagow, en date du 18 
juillet: 

,,Les conditions sont telles qui/ est 
impossible à un Etat qui comerve 
encore un pe11 de fierté et de digJ1ité 
de les accepter." 

Ainsi, la volonté de guerre à Vien-
ne comme à Berlin était telle que 
les Empires centraux voulaient dé-
jouer les tentatives de conciliation 
des puissances de la Triple Ente:itc 
et rendre impossible toute solution 
pacifique du conflit. Et ce ,ont les 
auteurs responsables du fléau qui 
veulent aujourd'hui ramener suc le 
trône un Habsbourg! 

Poljana où vivait Tolstoï. sera publié le 7 aofit. 
,,Le patriotisme des Croates, dit-il, 

ne doit ;amais être ffis en doute, en- Nos tations thermales: J<ogaska Slatina en Slovénie. 

de la Prea:::.a:::.e l ur.e, c'est-à-dire que les partisans de 
.:,.:, M. Jevtié se sont abstenus de voter. 

-- Il est à remarquer, dit encore Prav-
Revue l'a été; il est aussi profondément politique. L'Action Catholique croate quelles il peut se glisser des èle· 

n.ligieux, comme le fut Radié. Cette est une organisation fondée au des- ments cxlrêmistes . 
foi l'a aidé à supporter toutes les sus des partis. Ses membres et ~es La Politika, qui publie des infor-
cpreuve; de sa vie. Souvent Radié a ch!fs suiveut strictement les instruc- lions détaillées sur les incidents, 
dit à ses disciple~ qu'il a connu d.:, lions du Pape el des évêques catho- constate que la population de Zagren 
croyants qui étaient des nullités, mais liques croates, qui interdisent la p~r- elle-même condamne ces excès et 
que j311rnis il n'a rencontré un athée ticipation active à la politique. Il .:st que la ville- a repris dès le lendemain 
capable de se ,acrifier pour une donc erroné de prétendre qu' le a physionomie habituelle. 

LONDRES, ROME ET P ARlS 
Une lettre d~ Rome à la faiâvda, 

signée V. R., traitant des répercus-
sions du conllit italo-t!thiopien sur 
les relations franco-anglaises et 
fr.;nco-italiennes, fait quelques re-
marques très intéressantes: 

APRES LE DISCOURS tolérées par le gouvernement, bien ria, que lors du vole pour l'élection 
DU PRESIDENT DU CONSEIL que les lois en vigueur interdisent des grandes Commissions, la li te 

Les journaux ont commenté la dis- cette activité; elle veut utiliser à ses gouvernementale obtint 192 voix 
cussion budgétaire et le discours lins le nouveau régime libéral; mais contre 92 à celle d~ M. Jevtié. Après 
p1ononcé par 1~ Président du Con- elle doit prendre ses responsabilités le vote des douzièmes on constate 
seil, M. Stojadinovié, lors de la clô- et passer par le~ étapes nécessaires que la majorité gouvernementale 
tt:re de Ja discus,:ion genérale sur le avant d'arriver aux libertés les plus s'est accrue de 26 voix. i, l'on iient 
projet des douzièmes. Le Vreme complètes- compte en outre que le Club des 
écrit que le pays enti~r a accu!illi Les journal poursuit ses commen- députés indépendants vient de se 
avec satisfaction la déclara lion sub- taire en di ant que l :s milieux po· constituer sous la présidence de M. 
stantiella du Pré ident du Co11se1l. litiques soulignent également que le Milan Bozié, il est clair que le gro11-

grande cause. clergé catholique appuie M. Maéek 
M. Macek dèrlare que le corres- par tactiqu! comme Je disent certains 

pondant de Pravda a constaté avec jrurnaux, Pravda, Novosti, Jut, o. 

,,M. Stojadinovié a comn,encé à pré,ident du conseil a parlé avec une pe rallié autour de M. Jevtié se dis-
mettre a leur place tous les orateurs conviction profonde du besoin de loque. L'opposition parlementaire se-
exubérnnts et fantastiques dont te former de grand _g-roup!ments poli- ra fragm'!ntée en trois groupes: !e 
temps, espérons-le, est à jamais té- tique, qui pourraient le mieux assu- .rroupe Lazié, Qui va constituer son 
volu. Quant à /a rhétorique des ora- rer l'unité de l'Etat et de la nation. Club agrarien, le groupe des indé-
trurs à /a Barièevié, el/e est une sim- Après le discours du président du pendants et celui de M. Jevtié. 

raison que, ces derniers temps, les 
cléricaux ont pri, à partie les démo-
crates indépendants, mais que c: 
n'est pas son affaire d! les défendre, 
vu que sa défense est sans aucun ef -
fet. Cependant, ajoute M .. Maèek, la 
ter.dance de Pravda est claire: ce 
journal est gêné, parce que le peuple 
croate se range résolument du côté 
de la religion catholique héritée des 
aïeux. 

pie excursion dans /e domaine de /a conseil, on dit qu'il est trop tôt 
fantaisie. Financier rie profession, M. pc,ur parler de la future formation 
Stojadinovié, ayan( /'habitude des politique dont il a été question déjà 

UNE DECLARAT[ON 
DE M. MAéEK 

chiffres et des raisonnerr,cnts prc'cis, et qui devrait réunir les anciens ra- L'Ec/Jo de Bclgr:ide 
La Hrvatska Straza a reproduit les 

a signalé le, déclarations de M. Matek en les 
fit aux orateurs dt'magogues une le- dicaux, et les partisans de MM. Ko- articles parus dans la Pravda, sous ~nalysant point par point. Le journal 
çon classique de pensée claire et de rosec et Spaho. Si l'on en croit le les titres: ,,Maèek et les cléricaux" et ajoute, en ce qui concerne la con· 
suite dans /es idées." discours de M. Cvetkovié, au nom de .,Une campagne des cléricaux contre fiaance que M. Macek accorde à M. 

Le journal Po/itika souligne que la majorité parlementaire, il semble 
le Président du Conseil a consacré que cette formation pourrait conte-
fa majeure partie du discours aux nir aussi les anciens démocrates. 
intentions du gouvernement concer- La Pravda écrit que le vote de la 
nant les lois politiques. loi financière a permis de fixer les 

Les milieux politiques proches du iciées sur la répartition des forces 
gouvernement expriment l'opinion I politiques au sein du Parlement. Le 
que l'opposition extra-parlementaire journal constate que les douzièmes 
f~ra t:n :.i•:1'..!'e permis des libertés furent adcptés par 218 voix contre 

\ 

/es démocrates indépendants membres Wilder et au parti démocrate indé· 
de la coalition paysanne-démocrate." pendant, que l'avenir montrera si 

M. Macek a donné au rédacteur du elle est justifiée. 
joarnal de Zagreb Jutarnj/ List, une La Ilrvatska Straza répète à cette 
déclarati-:m disant que le correspon- occasion qu'elle a toujours servi les 
dant zagrebien de Pravda mêfe les principes du cathoficisme et les inté• 
idées de religion et de cléricalisme. rêts du peuple croate, mais qu'elle 
S'il est vrai que le peuple croate est repousse les tentatives de mettre le 
ar,ticlérical comme feu Stjepan R~rlié. clergé catholique au service de la 

Les manoeuvres de ces journaux ,-:ont 
tran.parentes, mais elles n'empéche-
rcnt pas l'Action Catholique de pour-
suivre son programme, c·est 1i dire 
la propagande, l'application et la 
défen~e des principes catholiques et 
fe service des intérêts nationaux 
crnates. Quant à la Hrvatska Straia, 
elle continuera à favoriser l'union 
dt: toutes les forces positives croates 
et fe front dont le chef politique est 
M, Ma~ek. 

APRES LES INCIDENTS 
DE ZAGREB 

La presse a commenté les inci• 
dc=nls qui ont marqué à Zagreb le~ 
manifestations organisées à l'occa-
sion de l'anniversaire de M Macek. 
Elle a souligné que l'opr,osition par-
lementaire exploite des incidents 
contre fe gouvernement, tandi5 que 
les députés d<! fa majorité estiment 
qu'il s'ag-:t d'incidents à peu pré 
inévfü:bles lorsque des foules consl-
dé;ables sont assemblées, pnrmi les-

ANCIENS ET NOUVEAUX 
PARTIS 

,,Sans qu'or! soit trop enchanté en 
France des élargissements coloniaux• 
italiens en Afrique, on estime bien 

Le journal d'opposition Narod, plus ca/men.ent les choses à Paris 
paraissant à Belgrade, publie un ar- qu'à Londres. Les in!c5rêts de /a 
ticle sur [es anciens et nouveaux Frar.ce en Afrique ne sont pas tant 
partis. Faisant allusion aux nom- menacés que les intérêts anglais. 
b1 euses fonda lions de partis et de La France Vilut wrtout que I' An-
g1oupcs déjà annoncées, il dit que gleterre ressente l'accroissement de 
Je peuple n'est pas un mineur auquel l'ir.1in,ité trar-co-italienne comme 
on prescrit quelle société et que: suite de la conclusion des accords 
parti il doit choisir. Jusqu'à quand, 11ava/s anglo-allemands. Après la l'i-
Sl-us prétexte d~ constituer de site du gc'néral Gamelin à Rome 
grands partis, travailferJ-t-on à di- l'intimiit; des relations franco-ita-
\ iser et à bri~er le, anciens partis Tiennes est devenue encore plus 
e>,,islants qui sont comme la dernière élroite .. . 
garantie d'une certaine discipli!1e Les g<'r-,'rau, G,,melin el Badoglio 
morale du pays? Lj. Davidov1c', qui unt /raite d'ès ques1ions excessive-
n'a jamais voulu pactiser avec la ré- ment importantes et ont abouti à 
action, propose lui aussi la cré1tion des accords militaires. C'est la situa-
de grands partis, l'élargissement des tian générale en Europe et, plus 
cadres des partis, mais il ne cesse particulièrerrent /es accords nm ais 
de répéter que cela doit venir d'en anglo-a//emands et Je conflit éthio-
bas, par l'~ccord des opinions éprou- pien qui ont porté /a France et l'l-
vées dans la lutte commune. Cette talie à conclllre ces accords." 
rnlonté de fibre consentement est la Le journal conclut que la politi-
seufe manière de consolider le pays que hésitante de l'Angleterre en-
en face des graves préoccupations traine un regroupement des grandes 
de la situation extérieure. puissances 
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L'ECHO DE BELGRADE 24-7-35 -

Nos amitiés francaises La VÏe éco.nom.Ïque La-Yougoslavie 
au travail 

N ot:re tou:rism.e l'eau, l'électricité, tout le confort 
moderne ont été installés aux frais 
de la bariovine de la Zeta dans les 
édifices publics. 

L'inauguration à Rabat 
d'une rue Alexandre 1-er 

Un hommage yougoslave 
à l'Université de Nancy 
On mande de Nancy: 

Le congrès des Poilus d'Orient du M. Kosta Mifü:, consul de Yougo-
Maroc a été marqué par la cérémonie s!avie à Metz, a remis à M. le doc-
d'inauguration de la rue Alexandre teur Bruntz, recteur <l~ l'Académie de 
1-er à Rahat; cette belle a~tère part Nancy; à M. Félix Senn, doyen de la 
dt: la Place royale et aboutit au_ bo~- Faculté de droit; à M. Henry Lalouel, 
!cvard Galliéni, en rn1vant le Jardin. professeur à la Faculté de droit et 
public. directeur de !'ln titut d2s sciences 

M. Marchant, chef du cabinet di- politiques, les insigne. de comman-
plomatique, représentant le Résident <leur de l'ordre de Samt-Sava, et à 
général; le pacha de Rabat; les gé- Me André Rosambert, avocat à la 
néraux Naquet-Larocque et Dor, le cour, professeur à l'Institut commer-
consul de Yougoslavie, M. Mai son- cial, président de l'Alliance Françai-
nier; le président des Poilus d'Orient se, délégué des Amis de la Yougo-
au Maroc, M. Penet; le corps consu- slavie, la croix d'officier de l'ordre 
!aire; M. Brunet, chef des service de la Couronne yougoslave. 
municipaux, et de nombreuses per- Dans l'allocution qu'il a prononcée, 
sonalités a.sistaient à la cérémonie. M. Kosta Mrnié a dit notamment. 

M. le colon~! Cros prononça un 
émouvant discours où il célébra sur-
tout d3ns le Roi f\lexandre le soldat-
chevalier: 

,.Lcrsque nous l'avons connu, 
c'est après l'héroïque retraite de 
1915, quand au rr,ilieu de son armée 
reconstituée, il exhortait ses sol-
dat~ au courage et à la con!Ïance. 
!{ nous accueillait alors à son poste 
de commandement de Yelak ou de 
Floka avec sa simplicité et sa cor-
dialitc légendaires. 

.. 'Vous l'aimions surtout alors 
comme soldat, car, soldat, il le fut 
avant toute chose, lorsqu'après 
l'offensive de 1918, il reconquit, 
avec son armée de héros, son pays 
envahi. Et notre illustre maréchal 
Franchet d'Espi.'rey et les chefs 
a/liés ont pu dire de lui qu'IJ fut 
une des plus pures et des plus bel-
les figures de la guerre. 

,,Nous l'aimions enfin parce que 
nous admirions en lui, la guerre 
finie, IJU grand homme d'Etat, I'uni-
ficate1TT de son pays, l'animateur 
de la paix sur le Danube et dans 
les Balkans." 

,,L'iniustice qui mutilait votre Lor-
ralne ayant été réparée, il était na-
turel que /es jeunes Youl(oslaves vins-
sent nombreux dans vos amphithéâ-
tres pour y recevoir des leçons dont 
la haute valet1r les a placés parmi les 
rr.ei/Jeurs dans leurs professivns res-
pectives. • 

Votre grand La Rochefoucauld a 
écrit: ,,On ne trouve guère d'ingrats 
tant qu'on est en état de faire du 
bien,,. 

Messieurs, à cette opinion un peu 
µ(:Ssimiste de votre illustre moraliste. 
la Yougoslavie veut opposer un dé-
menti, et cela au moment même où 
les circonstances l'empêchent de vous 
confier un nombre d'auditeurs aussi 
considérable qu'autrefois. 

La gratitude n'est pas toujours un 
vain mot: je vous en apporte auiour-
d' hui l'assurance." 

M. Je recteur Bruntz, à l'initiative 
duquel Nancy doit de belles mani-
festations franco-yougoslaves, orga-
nisées notamment par la Ligue de 
l'enseignement, rappela dans sa ré-
ponse que 600 étudiants yougoslaves 
ont, depuis 1919, fréquenté les cours 
de l'Université de Nancy. 

Les Yougoslaves en Alsace M. le doyen Senn est connu à Bel-
On mande de Strasbourg: grade, non seulement par ses tra-
Sur l'initiative des Amis de /a You- vaux, mais aussi par une conférence 

gos/avie, une réception a été organi- qu'il donna à la Faculté de droit, à 
sée à Strasbou1 g en l'honneur du peine troi ans avant la guerre 
professeur Dimitrijevié et de seize M. le professeur Lalouel, comme 
étudiants de la Faculté d' Agriculture professeur de droit international et 
de Belgra<le-Zemun par le Comité <l'histoire diplomatique, a suivi la 
alsacien d'études et d'informations, préparation de nombreuses thèses 
que préside le colonel de Witt-Guizot. yougoslaves et compte parmi ses élè-

ves M. C. Fotié, délégué permanent 
de la Yougoslavie près la S. D. N. 

M. F. \Veindel, sé<:rétaire général, 
avait préparé un magnifique pro-
gramme, comportant la visite de la 
fe rme-modèle de M. Weber à Itten-

M. André Rosambert s'est fait con-
naitre par son action en faveur des 
descendants des Lorrains établis au heim, sous les auspices de la Cham-

bre d'agriculture; une réception à la Banat et a donné de nombreuses con-
férences dans toute la Lorraine sur Maison de l a J eune Alsace, avec le 

concours de la section des Poilu:. 
d·Orier.t, une visite en vedette-auto-
mobile du port de Strasbourg et des 
Grandes Moulins, enfin une excursion 
dans les forêts domàn iales et aux rui-
nes du château de Nideck. Le groupe 
yougoslave a remporté une impres-
sion enthousiaste de l'Alsace fran-
çaise. 

Les enfants yougoslaves 
à Grenoble 

M. Jean Pellet, président de la 
Section des Poilus d'Orient du Dau-
phiné, a pris l'initiative d'inviter en 
F rance un cer tain nombre d'enfants 
yo ugoslaves, âgés de 12 à 15 ans, 
choisis dans la région de Kragujevac 
et de Kra!jevo. Chacun de ces en-
fants sera reçu, pour un mois, dans 
la famille d'un ancien combattant 
français du front de Salonique. 

Seuls, les frais de voyage sont à 
la charge des enfants, mais en raison 
des réductions importantes obtenue~ 
de la Direction des Chemins de fer 
yougoslaves, ialiens et français, le 
voyage Kragujevac-Grenoble et re-
tour revient à 749 dina rs. 

Le Ministre de France à Belgrade, 
qui a donné sa pleine approbation à 
l'initiative, a désigné M. le professeur 
Etienne Laurent, délégué général des 
Poilus d'Orient en Yougoslavie, pour 
o ri::-aniser ce rassemblement de jeu-
nes. 

la Yougoslavie; son dévouement l'a 
fait dé igner comme délégué des 
Amis de la Yougoslavie. 

La remise de ces distinctions a été 
faite par M. le Consul Mi~ié, assisté 
de M. Gruié, délégué du Ministère du 
Travail en Lorraine, dans l'intimité 
que commandait le deuil national. 

A Compiègne 
Les Poilus d'Orient de Senlis ont 

rendu au Roi Alexandre un be l hom -
mage, en union avec les ancien~ com-
battants du 54-ème d'infanterie. La 
cérémonie était présidée par M. de 
Chantérac, président des section~ de 
l'Oise entouré du marquL de I' Aigle, 
député; de M. Fournier -Sarlovèze, 
maire de Compiègne; de M. Nikolié, 
avocat de la Légation de Yougosla-
vie; de M. L. Millet, délégué des 
Amis de la Yougoslavie. 

Le marquis de !' Aigle, entre deux 
allocutions de M. Millet et de M. de 
Cha ntérac, a glor ifié l'armée d'O -
rient et celui qui en fut l'incarnation 
héroïque: 

,, Vous aimiez ce roi qui, avant tout, 
était un soldat comme vous, et vous 
pouviez penser qu'il r égnerait long-
temps sur le peuple que vous aviez 
délivré et qu'il sui unifier. 

Et voici que ce chevalier au grand 
coeur est mort sur cette terre de 
Fiance où il n'aurait dO rencontrer 
que des acclamations et des sourir~s. 

A insi que le rappelait le ministre 
La petite caravane a quitté Bel- de: la marine, M. Pietri, le Roi Ale-

grade samedi 20 juillet et les enfants xandre s'est sacrifié à /'affection 
yougoslave. ,ont aujourd'hui répartis qu'il vous portait. 
dans les familles des Poilus d'Orient Par tm de ces appels obscurs diJ 
du Dauphiné où ils passeront Jeurs destin qui donnent raison au !alalis-
vacances. 

A Clamecy 
A l'occasion de la fête annuelle des 

Poilus d'Orient de Clamecy, dans Je 
Nivernais, M. Maurice Picard, sous-
préf et de Clamecy, a fait une très 
intéressante conférence sur l'histoire 
du peuple yougoslave, en présence du 
représentant de M. Spalajkovié, mi-
nistre de Yougoslavie à Paris, et d'un 
nombreux public. 

Ap1es avoir invité les assistants à ren-
dre hommage au Roi Alexandre 1-er 
!'Unificateur par une minute de silen-
ce, le conférencier a retracé en un 
raccourci saisissant la lutte millénai-
re des Yougoslaves, pour la forma-
tion d'un Etat national indépendant. 

Auparavant, un banquet réunit les 
Poilus d'Orient de Clamecy, au cours 
duquel des allocutions furent pronon-
cées par MM. Biette et Bataudier, au 
nom des anciens combattants, M. le 
sous-préfet Picard et M. Ivan Marko-
vié, de la Légation royale. 

me, il tenait à ce que son premier 
geste sur la terre de France fût pour 
honorer les morts de cette armée 
d·Orient dont il avait été l'un des 
héros et le guide." 

M. Niko!ié, au nom du gouverne -
ment yougoslave, a remis la croix de 
la Couronne de Yougoslavie à M. 
Antoine, président de la section de 
Compiègne des Poilus d'Orient. 

A Saint-Amand 
On nous mande de Bourges: 
Au cours d'une assemblée générale 

des Poilus d'Or ient à Saint-Amand, 
M. l'intendant général Buffet a rap-
pelé la mort tragique du Ro i Ale-
xandre et de Louis Barthou, double 
deuil national qui a resserré encore 
les liens d'amitié entre la France et 
la Yougo Javie. M. Camille Narcy a 
exposé ensuite le pèlerinage des an-
cien combattants berrichons à Ople-
nac, avec les Poilus d'Orient, en 
.'accompagnant d'anecdotes saisissan-
tes sur le culte du souvenir en 
Yougoslavie. 

Le s salai res 
ouv r i e rs LA ROUTE BELGRADE-PANéE\10 Les pourparlers 

avec la Grèce Selon les données statistiques de Le Ministère des Travaux publics 
La délégation grecque pour les l'Office central des as. urances ou- a effectué J'adiudication pot1r les 

pourparlers commerciaux avec la vrières à Zag-reb, le nombre des cravaux de co11slruc1Jon de la route 
Yougoslavie est arrivée hier à Bel- ouvtiers et employés assurés dans nationalf' Belgrade Pancevo; /'offre 
grade. Elle est présidée par M. Agri- tout le pays était en avril de 551.081. la pltis avantageuse fol prisentée 
ropulos, directeur du département Ce nombre accuse un accroissement par l'iugénieur-entrepreneur, M. Si-
commercial au Ministère de Affaires par rapport à 1934 de près de 16.000. mlé, qui a offert de construire la 
étrangères. Les salaires se présentaient ainsi: route pour une somme d'un pel/ plus 

Les autres membres de la déléga- Ouvriers Salaire de 14 millior.s de dinars, dans un délai 
tion sont: MM. Kiriapoulos, directeur 75.211 de 8 dinars de deux ans. Il sera nécessaire d'exé-
général de la Banque Nationale hel- 263.425 de 8 à 24 dinar cuter tout d'abord des travaux de 
lénique, Joanou, chef de section du 86.595 de 24 à 34 dinars terrassement de 150.000 mètres eu-
Ministère de !'Agriculture, Statos, 50.340 de 34 à 48 di nars bes, qui commenceront dans Je cou-
directeur de I'Aéro-Club, et l{iero- 66.510 de 48 dinars rani de l'été et seront payés sur Je 

et au-dessus co,r pte des 100 millions autorisês 
Un salaire normal journalier est pour les grands travaux par l'inter-

cos, expert commercial. 
La délégation yougoslave est diri-

gée par M. Sava Obradovié, chef de 
section du Commerce extérieur du 
Ministère du Commerce. 

en moyenne de 21,5 dinars. médiaire de la Banque Nationale. 

* 
Durant la di cussion sur le touris-

me, un expert de tourisme assistera 
aux réunions, ain. i qu'un délégué de 
la Banque Nationale. 

La Grèce vient d'interdire l'im-
portation de poissons salés. Cette 
mesure a porté un coup assez rude 
à nos exportations, car la Grèce est 
un des marchés principaux de nos 
pc•issons alés. En 1933, nous y avons 
exporté 440 tonnes de poissons sa-
lés et 760 tonnes en 1934. 

Les milieux intéressés espèrent 
que cette interdiction sera levée par 
les prescriptions du nouveau traité 
de commerce qui doit être négocié 
entre les deux pays. 

Dans la presse 
économique et financière 

L'ITALIE ET NOS BOIS 
Le conflit entre l'Italie et l'Ethio -

pie n'a pas manqué d'entraîner de 
curieuse répercussions sur les rela-
tions commerciales entre l'Italie et 
divers pays européens, dont la You-
goslavie. La Pravd3. signale en par -
ticulier les achats de bois de tinés 
aux troupes italiennes en Erythrée 
et en Somalie. 

,,Dès qu'ont commencé les prépa-
ratifs italiens en Afrique orientale, 
des agents commerciaux de Somalie, 
d'Erythrée el d'Egypte ont inondé 
nos régions forestières, surtout Gor-
nii Kotar. Lellr arrivée a provoqué 

La balance commerciale une véritable agitation sur notre 
avec la Tchécoslovaquie rr.arché de bois, Sl/rtout parmi les 

gros commerçants. 
Les bureaux de statistique tchéco- Jusqll'ici nous avons exporté par 

slovaques, publiant les chiffres du voie de mer en Afr ique 4-000 wagons 
commerce extérieur tchécoslovaque, de bois. On peut prévoir avec certi-
montrent que les importations you- tude que nos exportations de bois 
goslaves en Tchécoslovaquie, en pre- â destination de l'Afrique orientale 
mier lieu celles du blé, ont été très augmenteront en automne, période 
élevées. . de pluies en Afr ique orientale. 

Pendant le premier semestre de Deux de nos plus grands exporla-
193.5, la Tchécoslovaquie a importé teurs de bois sont partis d'urgence 
de Yougoslavie pour 159 millions de pour l'Ethiopie, d'où nous parvien-
couronnes tchécoslovaques de diver- nent aussi des commandes." 

LA ROUTE BELGRADE-SUBOTICA 
Les facteurs compétents ont défi-

nitivement fixé le traie/ de la route 
internationale Belgrade-Novi Sad-
Subotica; elle suivra l'itinéraire: Bel-
grade - Zemun - Stara Pazova -
Petrovaradin - Novi Sad - Srbo-
bran - Crno Brdo - Topo/a - Su-
botica - Horgos frontié;e hongroise 
d'où elle se dirigera vers Szef(ed. On 
sait que cette voie sera une section 
de l'artère Internationale qui réunira 
l'Europe occidentale à Jstambul. 

LA CONSTRUCTION 
DU PORT DE BELGi?ADE 

Une des mesures les plus in/éres-
sar.tes incluses dans la Loi des Fi-
nances est l'amendement déposé par 
le gouvernement qui prévoit une 
somme de 85 mi/lions de dinars 11!. 
fectée aux travaux du port de Bel-
grade. Un emprunt sera conclu avec 
la Banque Hypothécaire d'Etat pour 
permettre la réalisation de ces f, a-
v aux. 

A LA. RECHERCHE DE L'OR 
Le journal de Skoplie Vardar a 

annoncé l'arri vée à Ve/es d'un 
groupe d'ingénieurs étrangers qui se 
livreront à des recherches dans la ri-
vière Topo/ka pour trouver de l'or. 

FA/LUTES ET CONCORDATS ses marchandises, alors que pendant 
la période corre pondante de l'année 
passée, ces importation n'étaient que 
dt 64 millions de couronnes. 

LES RAPPORTS COMMERCIAUX Selon les stazistiques d'Etat, il y a 

Tandis que l'année passée, pendan t 
le premier semestre, la balance com-
merciale entre la Tchécoslovaquie et 
la Yougoslavie fut active de 51 mil -
lions de couronnes tchécoslovaques, 
en faveur de la Tchécoslovaquie, cette 
année la balance commerciale tché-
ceslovaque est passive à notre égard 
de 29 millions de couronnes. 

Ce p rogrè , qui a eu pour con sé~ 
quence une diminution de notre dette 
au compte clearing en Tchécoslova-
quie, est dû, non seulement à l'aug-
mentation des exportations de blé, 
mais aussi à celui de nos exporta-
tions de porcs. Pendant le premier 
semestre, la Tchécoslovaquie a im-
porté de Yougoslavie 27.800 porcs, 
contre 8.726 pendant le premier se-
mestre de 1934. 

Une délégation 
allemande à Zagreb 

AVEC LA PALESTINE eu au mois de iuin un nombre total 
Un journal de Zagreb, le Trgovaé- de 17 fa i llites el 21 concordats. 

ki Vijesnik, écrivant un article sur 
les rapports commerciaux avec la 
Palestine, propose que l'Etat apporte 
une aide efficace à une compagnie 
de navig3tion en vue d'établir une 
ligne de navigation régulière entre 
Su;ak et Haîffa. 

LA PRODUCTION DU COTON 
Le Vardar, de Skoplje, a publié un 

éditorial sur le besoin âe renforcer 
la productiori du colon dans le pays, 
pour améliorer à la fois l'économie 
de la Serbie méridionale et notre ab-
lance commerciale. 

L'article dit que des conditions ex-
cellente existent pou r le placement 
au coton, car la Yougoslavie achète 
à l'étranger de grandes quantités de 
filés de coton et de tissu,. L'année 
passée, elle a importé pour millions 
de dinars de coton cru et 390 millions 
de dinars de tissus de coton. 

Nouvelles 
économiques 

--- --

Le fllm. 
LE PAIEMENT 

DES F[LMS IMPORTES 
DE L'ETRANGER 

Le Ministère des Finances a pris 
une décision suivant laquelle les Im -
portateurs, acheteu r ou locataires 
de fil ms é trangers, ne seron t pas 
autorisés à en effectuer le paiement à 
l'étranger selon le procédé appliqué 
aux autre marchandises sur la base 
des dispositions du l'art. 3 du régie-
ment relatif aux devises, mais seront 
tenus d'adresser désormais au Mini -
stère des Financ~s une requête écri -
te à cet effet. Ces requêtes devront 
être accompagnées de tous les do-
cuments réglementaires pour les 
marchandi es impo rtée· de l'étran• 
ger (facture • <léclar~tion de douane, 
certificat attestant le paiement de 
l'impôt), de même que du contrat 
de vente ou de location et d'un cer-
tificat du bureau cinématographique 
crntral de Belg rade ou de sa filiale 
de Zagreb, attestant l'authenticité 
des factures et la conformité du 
prix de location au prix ou à la va -
leur réelle du film . Le paiement des 
films ne pourra donc être désormais 
effectué que sur la base de licenc2s 
préablement accordées par le Mi-
nistère des Finances. 

LE VOY AGE DU KEDIVE 
ABBAS HILMI 

L'ancien roi <l'Egypte Abbas Hilmi 
11, voyageant sur son yacht ,,Nimel 
A/ah", battant pavillon britannique, 
a séjourné à ·plit où il a visité So-
luu et Trogir; il s'est au,si intéressé 
v1 vement aux chantiers navals du 
port 

Le Kédive a continué son voyage 
par Sihenik, Biograd-sur-Mer et Za-
d.:.r, dans la direction du Primorje 
croate. 

E I BARQUE A VOILES 
Une cro1siLre sur une barque à 

voile : tel est l'.:xploit qui a tenté 
Mihaïl Bc 0 arabié, Isaïe Bai iè et S. 
Anaf, étudiants à l'Univ~rsité de Bel-
1uaùe. Ils ont quitté Belgrade en 
. uivant le Danube pour !aire J, pé-
riple de la Mer Noire, du Bosrhore, 
de la Mer Egée el, par la côte alba-
naise, atteindre le littoral dalmate. 

LES TOURISTES A SPLIT 
On mande de Split. 
Pendant J premier semestre de 

l'anée courante, on a pu constater 
une mouvement de touristes bien plus 
important que pendant la période 
correspondante de ! 'année passée. 

Jusqu'à la fin du mois de juin, 
13.000 voyageurs ont visité Split, 
dont 5.123 étrangers. Dans ce nom-
bre n'entrent pas le touristes qui, 
de passage seulement à Split, n·y 
,éjournent pas. En 1934 on avait 
compté pendant le semestre 12.000 
visiteurs, dont 4728 étrangers. 

Les étrangers se sont répartis <le 
la façon ,uivante: 

1.302 Autrichi~ns, 
1.220 Tchécoslovaques, 

650 Allemand., 
275 Polonais, 
224 Sui es, 
196 Anglais, 
161 Français, 
110 Hongrois . 

LE TOURISME ALLEMAND 
La question des rapports touristi-

ques avec !' Allemagne e t réglée de-
puis que le gouvernement yougo -
s!&ve a mis à la disposition des tou-
ristes allemands un crédit de 10 mil-
lions de dinars, qui leur permettra de 
se procurer les devises nécessaires à 
leur séjour. 

LES TOURISTES ANGLAIS 
P lusieurs groupes de touri tes an -

glais sont attendus sur le littoral en 
août. Le 2 août arrive à Split le paque-
bot ,,Prince Olaf"; le 8 août est at-
tendu le ,.Cil:,: of Eng/and". Enfin 
un t roisième paquebot débarquera à 
à Split le 13 août un autre groupe 
impor tant venu d'Angleterre. 

LE TOURISME POLONAIS 
Le directeur général de l' Agence 

de tourisme de Varsovie a fait un 
voyage en Yougo lavie en vue d'é-
tudier Les conditions de voyages 
pour les touristes polonais. Le gou-
vernement polonais facilite et faci-
litera sûrement <le plus en plus l'ac-
cès des touristes polonais en You-
goslavie. 

UN HOTEL A ULCINJ 
Ulcinj, Je dernier port yougoslave 

du littoral prè_ la frontière albanaise, 
deviendra-t -il un centre de tourisme? 
Longtemps abandonné à sa noncha-
lance orientale, ce suprême refuge 
d' islamisme dans la mer slave parti-
cipe au réveil de la Dalmatie et du 
Monténégro. 

L' Institut d'hygiène a engagé con-
tre la malaria une lutte victorieuse; 
les marais ont été conv~rtis en sa -
lines, sou rce de santé et de richesse; 

Il ne manquait plus qu'un hôtel 
peur attirer les touristes; la banovine 
a approuvé le projet de M. Pierre 
Vukotié et a choi. i pour emplace-
ment la pia![e elle-même, à l'embou-
chure de la romantique Suka. Ulcinj, 
où la mer et la montagne confondent 
leurs prestiges, offre aux voyageurs 
le charm, de ,on folklore intact: ce 
sera bientôt 1·etape nécessaire de 
tuute croi,ière su r le Littoral you-
!!Oslave. 

Dans l'aviation 
LA LIAI ON AER1ENNE 

BELGRADE-DUBROVNIK 
M. T. Sondermaj :r, directeur gé-

néral de l'Aéroput, a atterri tout ré-
cemment à Konavljc, prè, de Du-
brovnik. C'est la première fois qu'un 
avion de communicatiun est arrivé 
,t,us les mur:; de la vieille cité ragu-
sainc. 

Ce voyage confirme la possibilité 
à'établir une lign~ aenenne entre 
Dubrovnik et Belg1 a<le. C'e.,1 pour-
quoi il a beaucoup réjoui la poru-
lation qui demandait depuis long-
temps la con$truction d'tm aérodro-
rrie pour facilitrr la liai$On de Du-
hrovnik avec les principaux centres 
de notre pays. 

BIBLIOGRJU>Hl 
L'EUROPE CENTRALE 

Revue paraissant à Prague, Focho-
va 62. Au sommaire du 20 juillet: 

La Petite Entente et la restaura-
tion des Habsbourg. - Le vrai vi-
sage de François Il Rakoczi, par 
Raoul Chélard. Problèmes reli-
gieux de l'histoire dalmate, 
Raymond Warnier, etc. 

LA REVUE FRANÇAISE 
DE PRAGUE 

par 

Revue paraissant à Prague, sous 
la direction de M. Alf red Fichelle, 
chez F. Topir, librairie française, 11 
Narodni trg. Lire au N-o du 15 juin: 

Claude-Roger Marx: La sculpture 
française à Prague - S. Hippmann: 
J Suk et J(rccovice, sa petite patrie. 
- L. de Broglie: Les progrès de la 
physique contemporaine. - J . Ma-
lye: Le tourisme historique et litté-
raire. - La vie intellectuelle et artis-
tique en Tchécoslovaquie, etc. 

Bibliographie 
Balkanique 

1934 
Rédigée par Léon SavadJlan 

Introduction d'Albert Julllen 
Prtx 4 0 Ir. 

Nole el résume les Ouvrages 
su, les Balkans 

p ublés en 1934 e n Français, 
A nglais, ll allcn cl Allemand 

SOCIETE GENERALE D'EDITIONS 
71, rue de Rennes, Parls-6• 

UNIVERSITE DE NANCY 
Enseignement spécial pour 

Étudiants Étrangerii 
P répal"atlon aux Examens de PAttlance 

Française 
Cours de l'année scolalrt: Novembre-fin Juin -

Cours de vacances: Juil/et- I er Octobre 
Diplômes d ' Eludes Françaises 

RelaUons avec des Familles Française" 
assurfc.s par un ComUé de Pa tronage 
Pour toas renseignements, s'adresser au 

do Rn11lgn1menl1 d1 l'Unlv1r1ll• 13 Pl Carno 

Le Reich a envoyé en mission of-
ficielle à Zagreb, pour étudier la 
participation allemande à la Foire 
d'automne, MM. le dr. Maiwald, du 
,,Werberath" de Berlin, et l'architec-
te Kenner, auxquels se sont joints 
M. Neuhausen, directeur du tour isme 
allemand à Belgrade, et son assistant, 
M. Arno Muhmann. La délégation 
est entrée aussitôt en rapport avec 
les cercles économiques de Zagreb. 
A cette occasion M. le dr. Maiwald a 
fait une déclaration à la presse pour 
exposer les buts de la participation 
allemande à l'exposition d'automne. 

,,La pré enta/ion des produits de 
l'industrie a/lemlande aux milieux 
économiques yougoslaves a pour but 
de cont r ibuer à hâter le réglement 
du ,,clearing" entre la Yougoslavie 
et l'Allemagne, de façon à ouvr ir à 
nouveau les marchés allerr.ands aux 
produits yougoslaves. 

A L A BOURSE DE BELGRADE 
La direction de la Bourse de Bel-

g1 ade, en accord avec toutes /e 
autres bourses du pays, a réalisé une 
série de réformes pour une organi-
sation meilleure du commerce des 
marchandises et des produits. Les 
télxes pour J'expertise des marchan-
dises e/ des produits, ainsi que cel les 
pour les tribunaux boursiers, ont été 
diminuc.'es. 

1L'ARRANGEMENT COMMERCIAL 
AVEC LA ROUMANIE 

,>Crédit Foncier du Royaume de Yougoslavie 

Les produits allemands présentés 
au cours de cette exposition com-
pi endront un !(rand nombre de nou-
veaux articles, ;usqu•ici inconnus en 
Yougoslavie, auxquels l'Allemagne 
s'efforcera d'assurer le débouché le 
plus vaste. Loi-n de recourir â cet 
effet au système du ,,dumping", 
consistant â jeter sur le marché des 
p10duits de qualité inférieure et à 
bon marché, elle ne présentera que 
les produits supérieurs, se distinguant 
par leurs qualités solides, en vue de 
conqt1érir la confiance durable des 
importateurs you~oslaves. 

Parmi les nouveautés présentées 
à celle occasion, il y a lieu de citer 
celles qui sont connues sous Je nom 
de ,,Werkstoffe", nouveaux produits 
tirés des matières premières, (telles 
que bois, métaux, matières chimi-

L'arrangement commercial provi-
soire roumano-yougoslave, conclu 
Je 4 août 1930 à Bucarest, a été pro-
rogé par un échange de notes effec-
tué â Bucarest le 14 iuin 1935 pour la 
durée de 6 mois. 

LE RAPPORTS AVEC L'ALBANIE 
Une conférence s'est tenue entre 

les représentants de toutes /es gran-
des maisons d' importation et d•ex-
portation de Skoplje, des firmes de 
Serbie Méridionale et des facteurs 
compétents pour étudier la possibi lité 
d'accroître les échanges entre /'A lba-
nie et la Yougoslavie. 

TELEPHONE AVEC LE JAPON 
Le Ministre des communications a 

consenti, sur la proposition de la 
Direction allemande des P.T .T., à 
ouvrir Sl/T la ligne Berlin-Tokio une 
communication quotidienne télépho-
nique entre la Yougoslavie et le Ja-
pon. Les taxes pour l'un ité de conver-
sation de trois minutes sont soit de 
110,60 francs-or, soit de 117,25 lrs-or. 

ques, etc.) pour servir aux besoins LE TRAFIC DE PAIEMENT 
de l'industrie. Ces nouveaux produi ts AVEC L'ETRANGER 
ne constituent nullement des succé- L'Association des exportateurs a 
danés, mais le résullat d'une mani- présenté au Ministre du Commerce et 
pu/a/ion nouvelle des matières pre- de l'i ndustrie, au Ministre des Fi-
mières, con.me s'est Je cas pour la nances et au Gouverneur de la Ban-
soie artificielle faisant par tie de cet- que Nationale un projet de réorga-
le catégorie, l'.,Hydronalion", é/ec- nisation du tralic avec l'étranger, afin 
trométal servant à /a fabrication de substituer au système du clearing 
d'objets de luxe jusqu'ici exclusive- ! le système des compensations pri-
ment fabriqués en argent, etc." vées. 

(anciennement Uprava Fondova) 
• fondé en 1882 

Siège à Belgrade 
Succursiles: Zagreb, LJubllana, Cetinje, Sarajevo, Split, Skoplle, NIi 

et Novi-Sad, 
Agences: KraguJevac, V aljevo, Caëak, Zemun, Petrovgrad 

Bllolj, PriJepolle et Banja Luka. 
L'activité principale de la Banque: 

La Banque fait toutes opérations sur les fonds d'Etat: les capit au x de 
pupilles, les dépôts, les tonds des égfises, des monastères, des communes, les 
legs divers, etc. 

Emet les obligations et les lettres de gage. 
Reçoi1 les dépôts d'épargne. 
Accorde des emprunts hypothécaireis aux commune5 et aux admini• 

strations autonomes sur les taxes et les revenus. 
Fournit les ressources financières aux coopératives hydraulîques. 
Escompte les effets des institutions bancaires. 
Procède au "lombard" des valeurs d'Etat, des actions de la Banque 

Nationale et de la Banque Aaricole Privilégiée et des Bon5 du trésor du Mini• 
stère des Finances. 

Escompte les coupons gagés de I emprunt en dollars Seligmann). 

Les engagements du Crédit Foncier sont ~arantis par l'Etat 
Pour tous les renseignements s'adre.a.ser: 

au Crédit F o n c i er du Royaume de vougo.la..,._ 
à B elgrade 

ou à ses succursales. 

\ ·:arnii, o1~ovorni urednik ln~. Ivan Be.,éolni, Novopazarska 40, Beo~rad. stawparija ,,Planeta", Uskoèka 8 Beogrnc!, Vla~nii, Sreten Oh12r:!crv;é. 


